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Le bazar annuel organisé à l’oc- 


mn ‘ 
1 Chapeaux très : élégants 


our’ 81.00 vendus 
Pément 81,7 
ÿ : Ces chapeaux ont été achetes 
spécialement si vous déshez tue 
coiffure quelecugue parseza 


S.F, Mayer’ Clothing Store 


sfactton garantic 
soteent remboursé 


GLEICHEN, Alta. 


Notre curé, le R. P. Simonin, 
0. M. L. est actuellement en Fran: 
ce, où il passe d'heureuses vacan- 
ces auprès de sa vieille mère, de 
deux frères Oblats conrme lui et 
d’une soeur Religieuse de la Sain- 
te Famille, 

Le R. P. Lépine, O.M.I.,, succè- 
de au R. }, Simonin dans ses 
fonctions de curé de la paroisse. 

Le R. P. Lépine, qui a assisté 
aux débuts de la° paroisse de 
Gleichen, ne dissimule pas son é- 
junnement des progrès accomplis 
durant les deux dernières années. 


Vendredi sdir la première d’u- 
ne série de parties de cartes, or- 
yamsées par les dames de legi- 
se Nt Victor, avait lieu à la de- 
meure de M. Beaupré. Un grand 
nombre de personnes assistaient 
à cette réunion qui a remporté le 
plus vif succès. , 

Le premier prix des dames fut 


” gagné par Mile Alda -Pinder. 


M. Hall remporta le prix attri- 
bué aux hommes, 

La soirée se termina par des 
chants très bien interpréirés par 
des artistes locaux. 

Nous mentionnerons particu- 
lièrement le duo chanté par 
Mme et Melle Brosseau. 

Un excellent souper fut servi; 
après quoi le KR. P,. Lépine 
remercia tous les assistants et 
lon se sépara en se promettant 
de ne pas manquer la partie 
prochaine, 

Des félicitations particulières 
sont dues pour le succès de cette 
soirée à Mme Beaupré et à Melle 
Gibbons. 

La recette au protit de l’église 
s'est moutée à $ 35. 


VEGREVILLE, Alta. 


casion du Jour d’Actions de grà- 
ces, par les dames de l’église St. 
Martin a remporté un vrai suc- 
cès lundi et mardi de la semaine 
dernière. . . 

Les divers comptoirs étaient 
chargés d’un grand nombre d’ob- 
jets agréables ou utiles et les 
acheteurs firent dignement leur 
devoir. 

Les vendeuses excellèrent à 
rendre leurs articles le plus ra- 
pidement possible, l’émulation en- 
tre elles fit de véritables prodi- 
ges. Ù 

Le dîner servi le mardi soir ob. 
tint un bon succès également. 

Le total des recettes pour les 
deux jours se monta à $503.25. 

La loterie contribua également 
au divertissement de la foule, 

Les heureux gagnants furent: 

Mmes D. Gillies, T, Charlebois ; 
Miles M. McAlister, M. Stanton; 
MM. Dr Couillard, Dr Gagnon. 
de St. Paul de Métis, A. E. Jer: 
nings, T. Ostigny, A. Poulin ct 
J, McAllister. 

Les organisatrices désirent of. 
frir leurs chaleureux remerci} 
ments à tous ceux qui ont contri- 
bué de quelque façon que ce soit 
au succès du bazar annuel. 


VEILLETTE, Alta. 


La moisson est excellente à 
Veillette, et dans la région et 
malgré quelques légères gelées le 
grain n’a pas eu à souffrir, le 
rendement est bon et nos fet- 
miers se déclarent complète. 
ment satisfaits. 

Les légumes-les pommes de 
terres et les oignons particulière: 
ment—ont donné un rendement 
énorme, 

Les fermiers ont fait beaucoup 
de foin et de nombreuses prairies 
naturelles n’ont pas été fauchés 

Beaucoup de colons des lneur 
iités environnantes sont. venus 
foire leurs fs. dans notre ré 
gian. 

MM. Geo..et Willie Veillette ont 
fais à eux deic 1h osonnes 1e 
fo y, ‘ 

+ La température est idéale pour 
la saison et permet encore beau 
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coup de travaux du dehors, 

—Nos enfants sont enchantés 
de ce que l’école ait commencé 
depuis deux semaines. T'institu- 
trice est Mlle Grace Ilutchison 
de Lafond. . 

Les colons arrivent chaque 
jouv; cette semaine six nouveaux 
homesteads ont été pris. Il-est 
regrettable que les Canadiens- 
français ne se dirigent pas plus 
nombreux vers nôtre excellente 
région. 

.ST. PAUL, Alta. 

Les battaswes soni presque com- 
blètentent achevés et nous pou- 
vons donner un& moyenne de 
rendement pour ehaque localité. 

Nous parlerons surtout de l’or- 
ge et de l’avoine, car la culture 
du blé est encore peu répandue 
dans notre région ;cependant le 
blé récolté a donné un rende- 
ment excellent et le grain est de 
bonne qualité: Voici les moyen- 
nes de rendement à l’acre: 

Duvernay et Brosseau: avoine 
25 minots. 

. St. Paul, St. Edouard, St. Vin- 
cent, avoine 835 minots. 

Moose Take, avoine d'excellente 
qualité, 40 minots. 

Naturellement les chiffres  ci- 
dessus sont une moyenne et quel- 
ques fermiers ont obtenu des ren- 
dements supérieurs. 

L’orge, dans toute la région, a 
donné un rendement supérieur 
d'au moins 10 minots à l’acre; à 
celui de l’an dernier; et le grain 
est de toute première qualité, 


MM. Racicot, Lapierre et W. 
Pépin, commerçants de St. Paul, 
sont revenus d’un voyage d’affai- 
res à Edmonton. 

—Mme McLeod et M. Marcotte 
étaient de passage ici la semaine 
dernière, en route pour Moose 
Lake, 

—M, Alf. Bussiaux est parti 
pour passer les mois d'hiver dans 
le Sud. 


—M. Eug. Raoul, représentant 
du “Canadien-Français” de Win- 
nipeg était de passage ici, dans 
l'intérêt de son journal. 

Nous souhaitons que M. Raoul 
réussisse à intéresser nos COmpa- 
triotes à sa revue, car l'oeuvre des 
journaux canadiensfrançais de 
l'Ouest est digne d’un vif encou- 
ragement, 

_—M. W. Cloutier vient de louer 
l'hôtel St. Paul à M. W. Brunel- 
le, Homme très actif et entrepre- 
nant, M. Brunelle conservera l’ex- 
cellente clientèle de l'hôtel qui! 
vient de louer. | 

Nous lui souhaitons bon succès. 

_—M. A. Poisson, restaurateur, 
a ouvert une salle de billard, 
dans le même local, M. Benoit 
installera son salon de coiffure. 

_INos concitoyens se feront un 
devoir d'encourager ces deux en- 
treprenants jeunes gens, 


_—M. James Brady, agent des 
Terres est installé avec sa, fa- 
mille dans sa jolie résidence si- 
tuée un peu en dehors du village. 

—Les familles de MM. Létour- 
neau, Meunier et Hurtebise sont 
installées au village pour les 
mois d'hiver. 

La famille du Dr. Gagnon 
vient d'arriver de Montréal et 
s’installera dans l'un des élé- 
gants cottages de M. Hopkins. 

—M. Montambault ,arpenteur, 
vient de partir pour le nord avec 
une équipé d'hommes. 


GRAVELBOURG, Sask. 

Tout dernièrement des agents 
de la Compagnie du C. N. R. ve- 
naient visiter la région dans le 
but de s'assurer des avantages 
offerts pour la construction de 
voies ferrées, 

. Ces Messieurs furent émerveil- 


Ülés des progrès accomplis dans 


un pays désert 
peine. 
Nous pbuvons être assurés que 


il y a deux ans à 


n 


D en mé entame mr 0m nm me 


SEMAINE 


BIBLIOTHEQUES PAROILS- 
SIALES, 


li y à quelques mois, dans un 
ai i,e sur le développement de la 
iulgt française, je préconisais 
aus ces colonnes l'établissement 


ue lutiiothèques populaires et je! 


svuuatlais que ls prêtres, dans 
Cuayué palUISSE, Drissent L'ihiliit 
\iVe ut ce Mmouveluent, 

uaghurais alors que cette oeu- 
vau LCL été commencée, à Ld- 
au. ol inême, par les soins du &. 
Luzanet, vicaire de la parois- 
Se bi, Joachim, Depuis deux ans, 
eu @iet, uue bibliothèque bilin- 
gue est installée au presbytère de 
14 iuème rue et son seul tort étui 
d'être ineounue de la presque to 
Lalité du publie auquel elle es: 
destinée. : 

Dimanche dernier, le KR. P. 
Naessens a donné à cette oeuvre 
la publicité qui lui manquait et a 
tait ressortir la nécessité de lire, 
ie danger de trop lire et le mal de 
lire ce qui n’est pas sain. 

Le but poursuivi par les pré- 
tres, en fondant des bibliothèques 
paroissiales, est en effet plus éle- 
vé que celui que j'avais moi-même 
en vue, l'expansion et la connais- 
sance approfondie de la langue 
française, Grandir les âmes, tel- 
le est la mission du prêtre, et 
rien ne peut mieux servir ce but 
qu’une bibliothèque bien compri- 
se, 

Car nos esprits sont ce que 
l'éducation les fait et l'éducation 
ne résulte pas seulement des 
lecons et des conseils qu’on nous 
donne; mais elle est la formation 
incessante de l'esprit par tout ce 
qui le frappe, par le contact des 
événements et par celui des per- 
sonnes. Or quel contact plus in- 
time peut-il y avoir que celui des 
deux pensées de l’auteur et de ce- 
lui qui le lit? 

l'auteur ei un maître que 
“vus chuisissons librement et que 
nous sommes par là même plus 
disposés à écouter et à croire. À 
notre insu, nous modelons nos 
pensées sur les siennes, nos Sen- 
‘ments sur les siens; nous croy- 
uns ce qu’il croit, nous jugeons 
comme il juge, nous aimons ce 
qu'il aime; il nous fait entrer a- 
vec lui dans son atmosphère mo- 
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rale, Dis-moi qui tu hantes, et 
je te dirai qui tu es,—dit le pro- 
verbe. C'est plus vrai encore de 
nos silencieux amis que sont les 
livres, que des compagnons que 
nous fréquentons dans la rue: 
Dis-moi ce que tu lis et je te di- 
rai qui tu es. 

Oui, notre esprit prend l’habi- 
tude de sè maintenir dans les 
hauteurs où nous le,promenons 
d'ordinaire. Si nous le prome- 
uons dans la fange, il y reste 
sali; comme un oiseau qui s’ébat- 
trait dans la boue et qui, les ailes 
engluées, deviendrait üncapable 
de s'élever vers les cieux. 

Il faut bien s'entendre toute- 
fois sur le genre de lectures pro- 
pres à conserver à Pesprit sa sim- 
plicité, sa candeur et sa droiture. 


oo 
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leur rapport nous sera en tous 


points favorable, 


Mme A. Rémillard doit partir 
pochainement pour aller passer 
l'hiver dans sa famille à Holyoke 


Mass, 


{ La police montée stationnée 
au village, vient de recevoir l’or- 
dre de faire respecter la loi du 
repos dominical en exigeant la 
fermeture des magasins durant la 


journée du dimanche. 


Jusqu'ici les magasins étaient 
régulièrement ouverts ce jour-là, 
ce qui était d’ailleurs d’une gran- 
de commodité pour les fermiers 


éloignés du village. 


Nous 
pouces de neige lundi dernier. 


Les anciens nous prédisent un 


hiver rigoureux. 


‘ Nous souhaitons qu’ils se trom- 


"pent dans ieur prophétie. 
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CA USERIE DE | LÀ question est l’oeuvre de prêtres, il 


avons eu environ deux 


ñ 


D Lime æ à me ne 


EDMONTON JEUDI, 10 N 


Parce que la bibliothèque en 


ne faut pas.croire et le R.P. Naes- 
sens a bien tenu à mettre ce 
point en lumière) qu’elle est uni- 
quement composée de ‘livres 
pieux, de vies de saints, ete. de 
ne sais même pas s’il y a des li- 
vrs de ce genre; en tous cas, la bi- 
bliothèque contient principale- 
ments des ouvrages d'histoire, 
des romans et des oeuvres ana 
logues. r 

Car, ce qui rend un livre mora- 
lisant, ce n’est pas les sujets 
qu’il traite, maïs Ja manière 
dont ces sujets sont traités. Les 
pièces de théâtre sont moralisan- 
tes, les romans, les poésies, les 
chansons, les contes le sont aussi, 
tout autant qu’un sermon, quand 
ils veulent l’être. 

Le prêtre dira dans son sermon: 
mes frères, de vol est un péché 
le meurtre est un crime ‘abomi- 
nable et vous en serez tôt onu tard 
punis. L 
- Et les bons écrivains, dans 
leurs romans ou leurs pièces en 
nous faisant assister aux luttes 
des passions à l'épanouissement 
des vertus, à la perpétration des 
crimes, nous font sentir de quei 
côté est le bien et nous inspirent 
le dégout du mal. 

Des écrivains pernicieux,, en 
traitant les mêmes sujets, s’effor- 
ceraient de tourner la vertu en 
ridicule et de nous faire admirer 
le triomphe, du vice, 

Alors ce serait le sermon à 
l'envers, c’est comme si on pré- 
chait: tuez, volez, riez des vertus 
et bafouez l’innocence, 

Voilà pourquoi un livre, pour 
être bon, n’a nullement besoin 
de revêtir une forme religieuse 
ou sanctifiante; et pourquei aussi 
un livre, sous les allures :%s plus 
suaves, peut être infiniment per- 
nicieux. 
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Par là, on se rend compte de 
la vigilance qui doit présider 
chez les parents au choix des li- 
vres qu'ils mettent dans les 
mains de leurs enfants. La bi. 
bliothèque ‘paroissiale sera une 
source où l’on pourra puiser sans 
inquiétude. Je me permets de 
faire de la réclame pour cette 
oeuvre, sans la moindre réticen- 
re, quoique je my aie pas été 
invité. Mais j'y vois une oeuvre 
désintéressée et propre à élever 
les âmes, et je dis, avec la devise 
du bon vieux collège où j'ai été 
élevé: Excelsior! —Toujours plus 
haut! 
SYLVUS. 


OUVERTURE DE LA 
SESSION PARLE 
MENITAIR E 
D'ALBERTA 


La deuxième session du deu- 
xième parlement d’Alberta ouvre 
aujourd’hui, jeudi. 

Une des premières matières 
sur lesquelles sera appelée Pat- 
tention de la Chambre est le rap- 
port de la commission royale sur 


ways Ry. 

I1 est difficile de prévoir en- 
core quel développement at- 
teindront les débats à ce sujet et 
quelle solution interviendra 
comme conclusion. 

Au nombre des mesures inté- 
ressantes qui seront prochaine- 


la Chambre, nous citerons la de- 


versité de Calgary qui fait pré- 
sager de vifs débats. 

Il est possible également que 
la discussion soit ouverte sur la 
question du collège d’Agricultu- 
re provincial. 

Le nouveau cabinet se présente 
devant la Chambre incomplet, 
contrairement aux prévisions gé- 
nérales. Le wpremier-ministre, 
lors de la composition de son ca- 
binet avait en effet annoncé son 
intention de remplir à bref délai 
les sièges laissés vacants par la 
démission des Hon. P. E. Les- 
sard et W. A. Buchanan. 

On ne sait encore la date à lo- 
quelle ces nominations seront 
faites. 
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OVEMBRE, 1910. 


Tr 
0 


la Cie Alberta & Great Water-| 


mande d’incorporation de lUni-! 


L'ELECTIONDE D 
MOND-ARTHABASCA 


A la surprise générale le candi: 
dat nationaliste est  élu.—Ce 
que disent les journauœ. 


Victoriaville, Qué, 4 — M. 
Gilbert, candidat nationaliste 
dans le comté de Drummond et 
Arthabasca a été élu par une 
majorité d'environ 200 voix sur 
le candidat libéral, M. Perrault. 

Ce résultat d’une campagne é- 
lectorale acharnée a provoqué 
un étonnement général. 


Æous les journaux publient de 
longs commentaires sur cette é- 
Jection. Un fait particulière 
ment digne de remarque est que 
l'élément anglais du comté a voté 
en faveur du candidat anti -impé- 
rialiste, . 

Voici quelques commentaires 
que cette élection suggère au “Ca- 
nada” l'organe libéral ayant pris 
la part la plus active à-la campa- 
gne: 

L'élection de M. Gilbert, hier, 
dans les comtés de Drummond et 
Arthabasca a été une surprise, 
autant pour les nationalistes, qui 
s’avouaient battus, que pour les 
libéraux qui ne doutaient pas de 
la victoire. 

C’est un de ces revirements de 


lutte, parce qu’on ne peut pas 8e 
rendre exactement compte des 
causes qui les ont produits: 

11 est une chose certaine cepen- 
dant, c’est que les appels aux pré- 
jugés lancés par les nationalistes 
ont eu un effet décisif, 

Ils ont représenté la loi de la 
marine aux cultivateurs de Drum- 
mond et Arthabasca, comme üne 
mesure néfaste qui leur coûterait 
lo sang de leurs snfants, qui leur 
iuposerait, dans quelques années, 
une taxe directe de $25 par tête, 
de 4200 par famille. Ils ont ainsi 
mis en jeu les sentiments pater- 
nels et les intérêts des cultiva- 
teurs, le souci de leur bien-être. 

Ces appels ont été évidemment 
entendus et ont soulevé de forts 
préjugés que nos amis n’ont pas 
eu le temps de déraciner. 


COURS DES 
CEREALES 


Winnipg, 9. — Les cours des 
céréales—au comptant — cotés 
en Bourse de Winnipeg sont les 
suivants: 


Blé. — No 1 northern 90e; 
No. 2, northern, 87; No. 8, nor- 
thern, 83 12; No 4 81; No 56, 
74 12; No G 69. 

Avoine. — No C.W. 33 7-8; No 
3, 31 34; “Extra feed” No 1, 32, 
Orge. — No 3, 46; No 4, 88. 

Lin. — No. 1, N. W. 2.45. 


400 MILLES DE 


VOIES FERREES 


LA NEIGE ARRETE LES 
TRAVAUX DE CONS- 
S TRUCTION. 


La chute de neige de lundi der- 
nier qui fait présager un hiver 
précoce a été le signal d’un arrêt 
travaux 
de construction de voies ferrées 
ment déposées sur le bureau de\Gans la province. 


De partout on annonce que les 
chantiers ferment et que les che- 
vaux sont dirigés sur leurs quar- 


nresque complet des 


tiers d'hiver, 


Etunt donnée la rareté du four- 
rage dans le sud presque tous 
les chevaux seront hivernés dans 
la région comprise entre Edmon- 


ton et Red Deer. 


Environ 400 milles de voies 
construits cette 


ferrées ont été 
adnée. : 


NOUVEAU DELEGUE APOS- 
TOLIQUE. 


Mgr Stagni succèdera à Mgr | 
: Suaretti au Canada. 


x EE oesenesne À 


—Un cablogramme de Rome an- 
nonce.que Mgr Stagni, archevé- 
que d’Aquila, vient d’être nommé 


" . . set ta dan. 
l'électorat qu'il est difficile d'ap-|enyiron $300,000, est installé tres 
précier au lendemain même de la 


LES COMMISSAIRES DE L’E- 


Lé 


COLE SEPAREE, 


Les commissaires de l’école sé 
parée dont les fonctions prennent 
lin cetle année sont MM. 3. H. 
Picard, président, W. Gariépy et 
J. Coilisson. 

Durant l’année, la commission 
scolaire a-fait l'achat de trois 
lots, rue Kinistino et d’un lot, 
quatrième rue pour servir de 
terrain de jeux à l’usage des en- 
fants de l'école. 
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FAI” 9OIVERS. 


Le superbe bureau de poste 
d’Édmonton, situé avenue Me- 
Dougall, terminé depuis de longs 
mois, vient enfin d’être ouvert 
au public. 

Lundi dernier, pour la pre- 
urière fois, les citoyens eurent le 
plaisir de gravir les marches de 
granit du nouvel édifice et de 
vénétrer dans un hall majestu- 
eux pour aller chercher leur cor 
respondance—ce qui fut d’ail- 
leurs un changement radical 
pour eux... 

Le nouvel édifice, qui a coûté 


om 
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modernement et l’on prévoit qu’ 
il suffira amplement aux besoins 
de notre ville jusqu’à ce que cel- 
le-ci atteigne une population de 
100,000 âmes... 

La vente aux enchères de ter- 
res d'écoles qui a eu lieu lundi 
dernier à Edmonton a produit 
une somme totale de $26,950. 

Le prix le plus faible fut $1 
lacre—la mise à prix; le prix le 
plus élevé ‘obtenu fut $130 ’acre 
pour un quart de section situé 
au bord du lac Wabaman, à pro- 
ximité de la ligne du G. F. P. 

Ce quart de section est, paraît- 
il, un emplacement idéal pour 
lancer une ville d’eau. 


Il est fortement question de 
substituer un pont au “subway” 
proposé pour franchir la voie 
ferrée du C. P. R. entre la Neu- 
vième et la Dixième rue, Avenue 
Jasper. 

M. F. W. Peters, assistant du 
vice-président de la Compagnie 
était à Edmonton au début de la 
semaine pour étudier ce nouveau 
projet. 

Ajoutons que la construction 
Vun pont rencontre l'approbation 
générale du publie qui craint 
qu'un “subway” n'arrête le déve- 
loppement commercial de l’ave- 
nue Jasper. 

Mardi dernier, M. Jos Beau- 
char* ex-propriétaire de l’hôtel 
International, s'est rendu acqué- 
reur de l'hôtel Windsor, l’un 
des plus importants hôtels d'Ed- 
monton. 


| Les personnes qui désireraient 
se procurer le Compte-rendu of- 
ficiel du XXIe Congrès Eucha- 
ristique pourront s'adresser à 
M. Emile Tessier. Ce Compte- 
rendu comprendra: Le récit dé- 
taillé des fêtes avec tous les dis- 
cours de circonstance; les tra- 
vaux et rapports de la section 
française et ceux de la section 
anglaise; la conférence de Mgr. 
Touchet, évêque d'Orléans, sur 
Jeanne d’Arc; ‘un fort volume 
in-octavo, orné de nombreuses 
gravures et portraits au prix de 
S2, broché et $3 relié. 


délégué apostolique au Canada, 
en remplacement de Mgr Dona- 
to Sbaretti.. . 
. Le nouveau délégué arriverait 
à Ottawa très prochainement et 
entrerait aussitôt dans l'exercice 
de ses nouvelles fonctions. 


Edson, 1. _ M. Andrew Laid- 
law, membre de la Compagnie 


DER LL à 


Jasper. Park Collieries qui possè- 


... Vêtements d'été pour hommes 
Etoffes de fantaisio depuis 
$6.50 » { sf S 
Seige en bleu et noir, de $@ 
à 822.00 Escompte de 10p. c. 
surd’'au tres vêtements. 


| S. F. Mayer’s Clothing Store 


Satisfaction garantie 
ou argent remboursé 


‘: NUMERO 6 


Chronique Locale- 


| Noël s'approche tous des jours! 
...li importé de commencer 8 
songer aux cadeaux à offrir à. 
ses amis. | 
Rien ne causera un plaisir plus 
grand à un fumeur qu’une pipe 
“Calabash.” . , 
Vous en trouverez à partir de 
51.00 jusqu'à $10.00 au 
MAGASIN MeNEIL 
marchand de tabac. 
243 Avenue Jasper Ouest. 


AU STARLAND. 


Un programme extraordinaire 


La direction du populaire thé 
àtre de vues animées annonce 
pour mercredi et jeudi de la se- 
uaine prochaine un “film” sen- 


|sationnel des événements sportifs 


de Ji saison. 

Nous mentionnerons tout par- 
tivulièrement la joute entre les 
équipes l’hiladelphia Athletics et 
Chicago Cubs pour le champion-. 
nat du moude de Base Ball 

LPersonne ne manquera cet 
vue seusatioñnelle. ‘ 
CHANGEMENT D'HORAIRE 

DU TRAIN DE MOKRIAN- 
VILLE, 


Nous informons pos lecteurs 
de la région nord d’'Edmonton 
que li Compagnie du C. N. KR. 
vient de changer l'horaire du 
iruin faisant le service d'Edmon- 
ton à Morinville, 

Le uouvel horaire est le sui 
vant: i 

Départ d'Edmonton les lundi, 
mercredi et vendredi à 8 h 42 du 
matin. 

Départ de Morinville à 8h de 
l'après-midi. 


L'EMPRISONNEMENT DES 
ENFANTS. 

Tout dernièrement avait lieu à 
Washington, E.U,, un congrès in- 
iernational des Prisons, auquel 
les principaux pays du monde é- 
taient représentés. 

La province d’Alberta avait elle. 
même un délégué dans la person: 
ue de M. R. B. Chadwick. 

D'après les déclarations faites 
par ce dernier à son retour de la 
capitale des Etats-Unis, le Con- 
grès s'est spécialement occupé de 
Ja question d elemprisonnement 
des enfants et les méthodes actu- 
elles ont été violemment dénon:- 
cées au point de vue moral. 

La punition par lemprisonne- 
ment des enfants doit viser sur- 
tout à la régénérescence morale; 
on doit moins punir qüe corriger, 
“hez les jeunes détenus, le vice 
précocement développé. Le sys- 
tème français de répression du 
mal chez les enfants a fait l’objet 
d'une attention spéciale de la 
part des délégués. 

La conclusion unanime des 
travaux présentés sur ce sujet a 
été qu’en matière criminelle, l’on 
doit surtout s'attacher à préve- 
nir. 

On peut légitimement espérer 
que le Congrès récent de Wasbh- 
ington aura contribué dans une 
large mesure à faire saisir le 
danger que comporte l’emprison- 
nement non raisonné des enfants, 
qui, loin de les améliorer, ne sert 
au contraire qu’à les ancrer plus 
profondément dans le vice. 


de d’immenses terrains carbonifè 
res dans l'Ouest, déclare que dès 
le printemps prochain plusieurs 
centaines d'hommes seront occu- 


pés à l'ouverture des mines. 
Des travaux préléminaires im- 


portants seront effectués dès cet 
hiver, La Cie espère pouvoir ex- 
traire plusieurs centaines de ton- 
nes de combustible par jour à 
partir du mois de mai... | 
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LUCIEN DUBUC LOUIS MADOREB 


DUBUC & MADORE 
AVOCATS et NOTAIRES 
Avocnts de In Banque d'Hochelaga 
PRETS d'ARGENT 
Bureaux : Norwesd Block 
EDMONTON 
——— 
CORMACK et MACKIE 
Avocats et mofaires 
“Argent à préter 


On parie le fransals 
135 JASPER EST Boïte Postale 1529 


_ ET, E. DELAVAULT 


AVOCAT - NOTAIRE 


| Agent Consulaire de France 


Bureaux : 
MM. Bishop, Grant & Delavault 
152 JASPER AVE. EST, 


DAWSON, HYNDMAN & HYNDMAN 

Avocats, Notaires, Erc 
Edmontou, Alta. 

Argent à prêter sur propriété 

| foncière | 

Bureaux: Edifice Mcbougall 

H. J. Dawson J. D. Hyndman 

H. EH. Hyndmen 


“Rihonse Graver B. À LL B. — Emie Grave ES. LD. 

GRAVEL & GRAVEL 
888 

AVOCATS & NOTAIRES 


MOOSE JAW SASK. GRAVEL BOURG SASK, 


Dr W. HAROLD BROWN 
Spéculiste pour les VEUX, les OREILLES, lo NEZ 
et la GORGE 
Bureaux : Edifiec au Grodit Fencior 


HEURES DC CONSULTATION : 


9 heures à m. à 12.30 heures p.m. 
1.39 heure p.m. à 5 heures p.m. 
Par arrangement seulement, 


Exsmen de le vue pour chois do lunettes. 


DENTISTE 
Dr. V. C. MULVEY, Chirurglen-dentiste 
CHAMBRE 15, EDIFICE SCHATTNER 


Coin de l'avenue Namayo et de la rue Isabella 
ureaux toujours ouverts. Prix modérés 
Telephone 2825, On parle français 


Dr.R. B. WELLS 


Elève des Hôpitaux de Londres, New- 
York et Paris 


Spécialiste pour les maladies des yeux 
des oreilles, du nez et de la gorge. 


Bureau: Edifice Norwood 
Heures de consultations : 10 a.m, à 1 pm 
2 pem. à 5 p.m. 


‘Examen des yeux pour choix de 
lunettes. 


a da Gb ee Gen en UE En UT Bd ES 


F. FRASER TIMS 


20 AVENUE MeDOUGALL|S 


Téléphone 4263. 


Terres vierges en lots de 160 «cres et | À 
plus. — Terres en culture de tous | 
enres. — Lots de vitles et de villas. —|E 


- Terrains à l'acre. — Emplacement 
pour maisons d'affaires, habitations e 
manufactures. — Placements finan 
ciers faits sur désir. 
contre le feu. — Prêts d'argent. 


EDMONTON, ALTA|Ë 
CANADA, 


Ex-secrétaire-trésorier de la 
hambre de Commerce 
d'Edmontonu et de l'associa- 
ton d'Exposition industrielle 

d'Edmonton. 


Firoïr 1007 sl 
Phonco 1500 & 4270 DDMONTON. ALTA, 


Bureaux: WESTERN REALTY Co, 297 Jocpor E. 


Chombre12, Crédit Foneler.Phonc 2635 


Font nos prix pour nos matériaux de 


€ 


— Assurances | Ë 


AL COTE DLS,. CE PF 5, SUITH, 8,52, 0. 08C: 


COTE & SMITH 


Arcenteure Co tsrralne, emplescment Ca villes, Hemliss à Dos 
Gr atet 


Ofiteo: Gristaii BI. 


CHARBON 


CHARBON très gros pour fournnises 


Charbon NUT’” 
Livraison rapide directement de la 
fam se mine ‘‘Ottewell" 


d. S DENMAN, 
Téléphone 1453 


MAURICE KIMPE 


ARPENTEUR DES TERRES DU Do- 
MINION ET 


INGÉNIEUR CIVIL 


VICE CONSUL DE BELGIQUE 


memes 


BARNES & GIBBS 


Aretitcetes flecnetés 


R, Percy Barnes, F.A.ILC. A. À. A. 
C. Lionel Gibbs, DLS.A., À. AA, 


141, Ave Jasper, Edmonton Tel. 1361 


LES CONTRACTEURS 


construction 
Ciment, plâtre, portes, chassis, 
papier, etc. 
Gorman,.Clancey & Grindiey 
Edmonton, Calgary, Nelson 


(Grand Central Hotel 


E. CARTER Prop. 
ST-PAUL DES METIS Âlta., 


Chambres confortables 


Cuisine excellente, 


$1.00 par jour 


MADAME MEADOWS 
Specialiste pour la vue 
131 Avenue Jasper Ouest 
Chambre 4. 2eetage 
EDMONTON 
Heures d'office : 9 À 6 hra 
di soir de 7 à 9 hro. 


Samo- 


‘SUIVA 
White Rose (Fancy Patent) 
Strong Bakers et 


1910. Il n’est Jamais trop tôt pou 
chantillons envoy 


CS 


B. HETU, propriétaire 


SOUTH 


SOS ANGES) BE ES DRE ED 3 3 6D 6 AUD ND LB ED LP UD DD ED EN E RD UD ED RGP BD Le 


MINUTTERS et MANUFACTURIERS des 
FARINES DE BLE DUR DES MARQUES 


Crême de bléet farine de blé entier 
En vente chez tous les épiciers et marchands de farines 


& Minoteries a Edmonton, Alta. : 


OI Avenue Jasper O. 


PAPIERS DE TAPISSERIE en toutes couleurs 


Nous avons l’assortiment de papier de tapisserie le plus considéra 
ble qui ait jamais été vu à Edmonton. Tous les modèles de 


Nous sommes les seuls agents pour tes papiers Birds & Son. 
Buffalo & New York 


ichelieu Hotel 


3, N. Pomerleau, Prop. 
e E 
Ponsion : 61.50 ot 82.00 
Ponsion à ln somaino : 57.00 
E & 
PRIX MODERES 


R 


Téléphono 1628 


 QUEEN’S HOTEL 


fi. ALLAN 


ANDREM 


AUDITEUR, COMPTABLE, Li 
QUIDATEUR 

Auditions de livres, mensuelles ot heb- 

domadaires 


Chambre 104, Edifice Windsor 
Boite postatoli74 EDMONTON Fét. 2320 


| G22 Promibtro eus 
WESTERN CARTAGE CO. 
Transport do moubles, pianos, coffres. 


por des hommes compétents ot rosponga- 


Ave. Jasper est 


‘hotel le plus ancien et le mieux ” 
connu d'Edmonton 


Quartiers généraus des Oanadiens- 
françaio 


LL 


DEND TRA 
 GOMPANT 


VEGREVILLE, ALTA, 
Magasin sénéral 


DING 


==) 


Nous achetons les produits de 
ferme aux prix les plus élevés 


Nous sollicitons Îr visite 
des fermiers 


SouthBend Trading Co 


VEGREVILLE, ALTA. 


THE VALE HOTEL 


EDMONTOR | 
” Rob. McDonald prop: 


Taux: $2.00 par jour 
Chambre avec Bain, $2.50 
Carte de Repas $8.00 


Peusion Mensuelle (table seulement) 
530.00 


| 


< 


NTES : . | 
Peacemaker (Fancy Patent) 
Golden Harvest 


VE ES LEFT STEP IRETEFETEAS 


Telephone 1542 5 
CETV DE ICI 


SRARS ANTON. 


r faire votre choix. Carnets d’é- 
és sur demande. 


visage le souffle vivifiant de la 


FEUILLETON DU ‘ COURRIER DE L'OUEST 


ï 


No. 40 


Pendant longtemps, elle pleura 
‘tout bas cherchant un moyen 
d’apaiser Jean et de le fléchir. 
A l'heure du lunch qu’allait servir 
Célia-Jane, Jean rentra au salon 
Monique maïtrisa ses larmes et 
alla à lui,elle balbutia.Jean, je 
“Vous el prie 


Elle avait l'air si doux, si ai- 
mante, si fidèle. 11 lui demanda 
pardon de sa rudesse, il accepta 
avec un mélange de tristesse et 
de bonté la soumision que lui fit 
Monique, mais elle sentit bien 
que dans l'esprit de Jean, c'était 
Jui qui pardonnait et que ce par- 
don, bien que sincère, lui avait 


Le Maison de Burgau 


sacrifier. ŒÆElle passa devant la 
cure et vit le desservant qui pro- 
menait dans son pauvre jardinet 
sa vieille mère impotente, Com- 
bien Monique aurait voulu rece- 
voir les conseils et les encourage- 
ments d’un ministre de sa reli- 
gion! Jean, qui tenait àce qu’elle 
bservât toutes les pratiques de 
sa foi, s'était opposé à ce qu’elle 
confiât à un autre une part 
de leur propre danger, Il avait 
raison ocmme toujours. 

Dès que Célia-Jane, requise au 
château pour un service supplé 
mentaire, fut sortie du pavillon 
Monique et Jean se mirent en 
route. Si les circonstances leur 


été difficile. 

_ paraissaient bonnes, ils ne re- 
viendraient pas, car sir Bear 
et tous ses fils devaient partir 
le soir même pour passer deux 
jours dans une île distante de 
quelques milles ou un ami leur 


XVI 


: à : L 
. En sortant de table, Monique 
: se rendit à Ridge. pour prendre 
. quelques dispositions que Jean 


_jugeait utiles. Quand elle eut 
_ achevé sa mission elle en- 
tra dans ‘la chapelle <a 

tholique. Elle pria. Ce prajet de 

fuite, qu’elle avait d’abord accep- 
. té et favorisé de tout son pouvoir, 
. lui paraissait terrifiant au mo- 
nent de l'exécution. Jean était 
à Blackkorn dans une demi-sécu- 


offrait le bénéfice de grandes 
pêches. Les fugitifs s’avançaient 
bardiment dans une nouvelle 
direction. Mais cette fois le cou- 
loir était étroit ténébreux. L'état 
de ce chemin confirmait les dires 
de Monique. L'air devenait plus 
rare. Les tempes de la jeune 
femme battaient; tantôt elle lut- 


rité et, de son propre accord, il tait contre l’étouffement, tantôt 
allait tout compromettre et toutelle c'imaginait sentir eur cop 


tuer. Jean s'arrêta; elle s’arrêta 
aussi et tressaillit de surprise au 
contact d’une boiserie. 
‘ Elle tlait attirer Pattention 
de son mari, elle n’en eut pas le 
temps. On peut dire que la ren- 
contre est heureuse et que cela 
se trouve à merveille, dit la vois 
lente et ironique de Josiah si 
près d’eux, que Josiah lui -même 
ne pouvait être que dans leur 
immédiat foisinage. 

Les mots s'était glacés sur les 
lèvres de la jeune fille qui 
fit un pas en avant avec l’idée 


confuse de protéger Jean, de per-| 


suader à ceux qui le menaçaient 
qu’elle était 1à toute seule, qu’il 
n’y avait qu’elle à punir. 

Mais déjà une autre voix répon 
dait;- Nous aiderons à la coin- 
cidence; maïs j'avoue que nous 
avons les bonnes cartes, disait 
sir Bear. Et Monique s’expliqua 
sa méprise. En croyant s'éloigner 
du pavillon, ils n’avaient fait que 
tourner à peu près dans le même 
cercle; leur chemin les avaient 
ramenés près d’un appartement 
du château, peut-être près du 
bureaude sir Bear dont ce couloir 
ne devait être séparé que par 
u cloison, car le son des voix 
était parfaitement distinct, 

Sir Bear et ses fils n'étaient 
pas encors partis pour leur île. 
un incident les avaient retenus 
et ils'étaient tous là, causant en 
bonne intelligence. J'espère, dit 
Malcolm, que nous mn’allons pas 
nous laisser ennuyer par des re- 
quêtes comme celle dont nous 
gratifie le père Etienne. | 
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186] The Âcme Brick Co. Ltd 


Larue a P icard : 


bles. Livraison à doricilo de colis d'os- | Réparations de fourrures et travaux 
de couture de toutes sortes. 


EDMONTON. 


W. À. Léonard 3. M. Henry 


press. 


Manufacturiers de Briques de 
glaise rouges insurpassées 
Production 75,000 par jour. 
Demandez nous de vous fournir 
nos prix, 
Bureaux | 
Chombres: 18-22 Edifice Alberta 
Téiéphonc 1622 : : : Eémonton 


FEÉRMIERS 


Envoyez les peaux que vous 
désirez faire tanner, soit en 
Cuir pour harnais ou en 
Robes, à la 

CAMROSE TANNERIE CO. 


Ltd. 
Camrose, Alta. 
Les plus hauts prix sont 
payés pour Jes peaux que 


vous envoyez pour vendre. 


ont maintenant leur bureau au 


No. 248 Ave Jasper] 


“Cass’s Ale”et ‘“Guiness’s Ê|E 


* Chambre No. 4, 


: caca 
< 


P., 


Teléphones . | 
‘Office, 1816 
. Résidence, 1798 


e 


PENSIONNAT DE 
LIMMACULEE 
CONCEPTION 


EE EE 
RELIGIEUSES DE LA 
PROVIDENCE DE 

ST, BRIEUC 


EE ————— 
COURS FRANÇAIS ET 
ANGLAIS 


ES——— 
LEÇONS DE MUSIQUE 
ARTS D'AGREMENT 


—Quand il aura vu lord Jean 
ainsi qu’il le demande, en sera-t-1i 
plus avancé; remarqua Jack. 

—Mais nous, fit Malcolm, nous 
auruns eu à subir les mines é- 
piurées et les questiuns saugre- 
uucs du visiteur. Je ne vois pas, 
après tout pourquoi nous gar- 
duns une telle charge; Jean se- 
vait aussi bien dans une bonne 
maison de santé: sa présence 
rend une partie du château inha- 
bitable. Aliez donc recevoir. 

—Malçolm voudrait donner des 
galas pour egayer les esprits de 
sa lady, interrompit Frank. 

—Lord Jean restera où il est; 
tout autre arrangement est inad- 
missible, comme mon fils Josiah 
Bear vous l’a dit si bien, décla- 
ra sir Bear avec une conviction 
d'autant plus méritoire que Jo- 
siah Bear, son fils, n'avait pas 
encore’ ouvert la bouche sur ce 
sujet. Il me semble que nous 
sommes de bons tuteurs et que 
lord Jean n’a pas à se plamdre 
de nous. 

—N’'a plus à se plaindre, inter. 
cala Josiah. 

—Nous lavons entouré de 
soins, nous lui avons fait épou- 
ser une femme qui . est le modèle 
des soeurs de charité, 

—Parce qu’il fallait que Jean 
fut marié pour hériter de lord 
Archibald, dit encore cet estima- 
ble jeurie homme, si amoureux 
de la vérité. Mais lady Monique 
prend son rôle .trop à coeur et 
lord Jean mettrait de l’obstina- 
tion à ne pas guérir. 

—Que. voulez-vous dire, Jo- 


“Armes, munitions, et articles desport, 
Fucilo réparé, Leo commandes ven- 
ant do lo compagne reçoivoné une 
attention cpéciale, 

233 avo. Jaapor ent : s : Edmonton 


Magasin do Chapeaux. pour dames 


Hopitel Général 


ER po 
Sœurs de la Charité de Notre 


ke Edmonton Sporting Goods Depot 


‘Simpson & Hunter 


Mme.f.FORTIN 


vient d'ouvrir un 


au 


forts ot marchandises do toutes eortes No. 210 Boulevard NORWOCOD 2 


et sollicite votre visite. 


130, Ave JASPER 
EDMONTON 


J. R. VINCENT 


PHARMACIEN 


H. A. CLEGG, 
Encanreur Er BouRreur 


617, deuxième ruc—volsin du potinoir 
EDMONTON 


REG AREA EU NENAE 


‘en & me 
: Végreville Crown : 
| Liquor Store À 


VEGREVILLE : 
RUE PRINCIPALE SUD ! 


Bière et “Porter” 
Stout”. 

et grands barils 

“ Liqueurs douces detoutes Ë 


sortes à bas prix 


dises dans toutes les 
parties de la ville 


+ CHARLE 


F 


Dame d’Evrom 


CHAMBRES PRIVÉE et 
DEÉMI-PRIVÉES 


de Ja 


siah? Est-ce que lady Monique 
vous paraîtrait sur la voie du 
succès ? 

—$i elle y était, dit Josiah, il 
faudra couper cette voie au plus 
vite et très net, voilà tout. 

Ses frères eurent un mouve- 
ment brusque. 

—Il le faudrait! répéta Josiah 
martelant ces mots. Nous en 
sommes là, Ce n’est pas notre 
faute ni la sienne si, après être 
judicieusement tombé malade, 
Jean se guérit mal à propos. 
Quelqu'un de vous peut-il nier çe 
que j’avance? 

Ils se turent. 

—Vous nous contez de pures 
balivernes, grommela Malcolm a- 
vec humeur, et vous ne m'avez 
pas répondu, Est-il fou ou ne 
Pest-il pas? S'il est fou, qu‘on 
l’enferme ailleurs que sous nos 
yeux. : 

—S$'il ne l’est pas? fit Josiah 
d’une voix incisive, 

Et Jean sentit la main de Mo- 
nique devenir toute froide dans 
la sienne, 

Au bout d’un instant, les Bur- 
gau continuèrent l’entretien sur 
un ton plus pacifique. Ils dis- 


cutèrent un à un les articles du |: 


testament de lord  Archibald, 
puis, sous la dictée de Josiah, sir 
Bear envoya au père Etienne une 
fin de non-recevoir appuyés de 
considérants fort catégoriques. 
Enfin ils levèrent la séance et 
s’en allèrent regretter autre part 
la partie de pêche que leur avait 
fait manquer la lettre du père 
Etienne, : 

—Venez,. dit Jean à Monique. 


“| Bière “Lager” en petits : | 


Livraison des marchan- Ê|Ë 


THE MERCHANTS BANK OF CANADA 


Siège soetal, Montréal 


"el 
Capita payé et réserve, $10,600,006.00 . 
— Transactions générales d'affnires de banquo | 
-Sucoursale d'Edmoniton, À, G, FRASER, 
Gérant 


DE L 


LE A QUALITE 


Vous obtenez un pain d'une valeur corrospondante à votre argent 
lorsque vous achetez le - 


Pain H & A 


‘ Chaque pain est délicieux et sain oë pèse lo poids annoncé, 
Essayez notre MOTHERS BREAD. 
FABRIQUÉ SEULEMENT par . 


à - HALLIER & ALDRIDGE 
à Téléphons 1329 : 248 avenues Jasper 


MAGASIN 


CBSERSENSOECESRITTESSPEDGOCSTEARIPPEECSCSCES SE CEDÉSESLELEESESOSSOREPSCSCESCOSELZLO 


DUVOUD BEAUCOUP ES 
TOUS LES CONSOMMATEURS 


D'ALLUMETTES EDDY 
“SILENT” 


savent qu’elles ne font pas de bruit ni pétillement, 
qu’elles ne dégagent pas D'ODEURS, qu’elles sont 
rapides, sures et sans danger. 


Fabriquées par 
The E. BE. EDDY Co’v, Hull, Can. 
‘ Fondée on 1851 - 
Demandez-les chez le plus proche énicier. 


RD GDRD ED ODEENRDENEDES EDEN EN CDEP ETES D CDLD ED Cet END EBENDUREPEDEDES : 


COTTON TESEERES 


GETERS 


s23 


IMPERIAL 


Gaoital autorisé, 910,060,680 Gapitol souscrit, 56,626,700 


Fonds do Réserve, 80,000,009 
Durcao principal, TORONTO, Ont,  D.R.WILIE, Présidont, 


A F : Crédit Lyonnoiss Anglotorro: Lloyde’ Bank, Buroau, ruo Lombard 
Len Nour VOPR: Monhetton Bank: Minnoapoliu:-Dirot National Bank; St. Paul: 
Socond National Bank; Chicago: Miro National Bank. Sucouraolos à Manitobs, Albcr 
to, Saskatchowan, Colombio Anglaiso, Québec ot Ontario, 

Lottres do Credits pour voyagoure, bennes dans fous lec pays 


“Banis Moncy Ordors,”” aux prix suivante: 


Capital pay 86,409,089 


Hon. R, JAFFRAY, Vlee-Préoidont 


£5.00 où moins = cts. 
dudessus do 5.00 ot no dépacennt pag 810 - Gote, 
LE 0 ” ” £0 - 10cts. 
, M Pn £0.09 ET , - 1Gcts. 
Cos mandats sont PAYABLIS AU PAIR 8 n'importo quol buronu do Banquo incor 
, poréo du Cancde 
DEPARTEMENT D'EPARCNES, Intérût alloué our tcs dépots, aux taux courante, ot à partis do la data du d 


s > » Succursalo d'Edmonton 


G. R. RP, KIRKPATRICE, Gérant 


The CONNELLY, McMINLEN 
COMPANY LIMITES 
Embaumeurs et Entrepreneurs 
de pompes funcbres 


Chapelle privée et ambulance 
Fol. 1529 


À 
1936 rue Rico | 
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tion pour ne pas ajouter à mes 
chagrins et à mes soucis, Mais 
Monique, la religion qui a béni 
notre mariage n’est pas non plus 
la mienne. Et cette bénédiction 
west pas plus définitivement va- 


Rentrons. | 
Maïs elle ne voulait pas ren- 
trer, elle ne voulait pas retourner 
au pavillon après ce qu’elle avait 
entendu. Elle ne réfléchissait 
pas, elle ne raisonnaït plus, elle 
se disait que la vie de Jean était |lahle à mes yeux qu'aux vôtres. 
en péril. ŒÆlle n’obéit qu'à une|' Elle eut un cri léger et doux, 
injonction formelle de son mari.|un cri d'oiseau perdu qui retrou- 
Mona, lui dit. . 
son mari. Et puis autre chose 


da avec un sombre abattement 
ces meubles, ces objets qu’elle a- 
vait espéré ne plus revoir. 
L’apparition de Célia-Jane 
rompit le profond silence. 
—Mylady est fatiguée, malade 
dit la servante sans laisser pa- 
raître qu’elle neût rien remar: 
qué. 
Et elle emmena la jeune fem- 
me comme si elle eût été sa mère. 
—Vous aviez peur pour moi, 


mari est catholique comme vous 
...depuis bien des années, pres 
que depuis mon départ d’Anglie- 
terre, Je voulais tous les jours 
vous l’apprendre, mais vous évi- 
tiez ce sujet avec tant de répu- 
gnance, Comment m’avez-vous 
pas compris que rien m'entravait 
aotre affection parce que nos À- 
mes étaient unies dans la même 
foi? 

Elle répéta: “dans la même 
foi...” avec un indicible bon- 
heur. 

Cette similitude de leurs croy- 


le salon de l'Etranger, elle regar-| - Oui, chère Monique, votre 
Mais vous avriez dû vous en ou-|unces la comblait de joie, lui se- 


vrir à moi, je vous aurais rassu- 
rée, Je n'oublie pas que nous 
sommes unis par une religion 
qui n’est pas la vôtre, Monique, 
avouez donc. 

Monique baissa la tête, il tou- 
chait à un thème trop douloureux 


ruit un baume qui la rendrait 
forte. Et puis la constance de 
sun courage avait achevé de con- 
vaincre Jean et aucun nuage ne 
s'élèverait plug entre eux. 

—Le père Etienne, l'ami don 


Telle souriante et affligés, 


je vous ai souvent parlé, ne por 
vait rien pour me rendre ma li: 
berté on ma fortune, mais il 
vous aimer d’un amour lûche,|peut me donner mieux que tout 
vous lier à moi avant d’être cer-|cela, puisqu'il a le droit de vous 
tain que vous ne m’aimiez pas attacher indiscolublement à moi. 
seulement par pitié Mais vous Je suis décidé à lui écrire, 

m'avez prouvé hier... » 


—En doutiez-vous encore? dit- 


pour elle, 


Quand ils se retrouvèrent dans |ve son nid. 
vous faisait hésiter et pleurer. 
—Monique, je ne voulais pas 


t 
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Fr pe 
pétitions d'intérêts sociaux ot În. . 

|| Idividuels qui nous laissent ‘mal 
libres de notre jugement: enfin, | 
la permanence et la répétition de | 
ces vols, leur ampleur augmentée, | 
leur durée prolongée, 1es obsta-) 
cles franchis, Tes altitudes attein. 

:|tes, tout concourt à nous blaser, | Notre achat de marchandises à raison de 68 cents au dollar nous a 


nos lectrices ce ,gribonillage à la si j'ose dire, et en tout eas ne 
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fourni l’occasion d'une grande vente à réduction. Beaucoup ont profité 


RATIO : di 
LE ni 1 Ill = hôte. nous permet bientôt plus de nous | .q ° ° ° ; . 
GHRONIQL | magars létonner, Et cependant rien nl © l'occasion sensationnélle offerte pour faire leurs achats d’hiver; tous 
11 vient de m'ariver la mésa.) | nu est plus digne si nous vœuloxi .sont..actuellement chaudement vêtus pour l’hiver après avoir dépensé en- 
enture la plus désaéable quil OA ISF BRIE DE sou Fe on iccone us en: -viron‘la ‘moitié de la somme qu'il leur aurait fallu débourser dans tout 


puisse atteindre une .chroniqueu. 
se, Au moment de mottre sous | 
enveloppe mon article, je m’aper- 
çois de sa disparition! 


des manuscrits datant de mou 
adolescence; je fouille dans te: 
petites boîtes mystérieuses . où | 
dorment les lettres vaunies. Rien. 


Si. 


Et le but de cette chasse éner- 
vante disparait. 


mène nos esprits vers. les ans ré. neuf gi vous ne savez afficher vo: 
volus et nous invite à revivre, at- 
ténuées, les minutes pendant les- 


quelles nous avons souifert al-| ; k ‘ k . 
freusement ou jouis éperdument ? ide ses attributions, Et, ditesmoi,|tures. Sans doute, Jules Verne Prix régulier ‘35 cents, à écouler à 25 cents. 
De lamas des souvenirs une {n'est-ce point encore la déforse |avait-habitué.6es lecteurs-au mer. | e. | | |. | j , 

ombre se détache, indécise d’a- |du foyer que de précher l'organi. | veilleux .scientifique; : pour son Souliers. robustes ‘ou ‘légers pour dames, l’article parfaitement adapté pour 


bord. 


baigne: la voici au premier plan |. veillées d'hiver qui rappro-[son paisible -cabinet 


si intense que dans un mouve-| chent et sembleraient for .-enrvr- d'Amiens #'élançait dans la pour: 


ment 


dent. 


assiste à la procession des sou- 
venirs, TÎls défilent d’un pas| 
lent, rien ne les presse, ils ont| 
toute 
passer sous nos yeux. Des voi- 
les bleus ou roses les drapent; [convenable pour tons, pas trop 
qui sait, cependant quels rictus | tardive afin que les plus petits 
horribles les voiles peuvent 6 int j assister, Rien de meil.| Or, voilà qu’il n'en est plus de 
leur.pour le coeur de l’enfant, sa | même; nous avons vu,.et les plus 
formation sentimentale—je dirailincrédules hier sinclinent au- 
même morale—que sa participa-|jourd’hui devant le fait. ‘Mettre 


cher? 
Quelques-uns, francs et sincè- 
res, s’avancent visage nu, yeux 


clains; le cercle de joie dont ils| 
sont le centre s’épand en -ondes tion à la vie familiale. Au con-falors un aéroplane dans un ro-|£fé 


mouvantes. Oh! ceux-là combien |tact des aïinés, son intelligence se 
| développe, son observation s'éveil.| mère, mais serrer ‘de près la réa- 
lité: c'est être naturaliste par 
Bébé est roi et chacun se recon- [quelque côté. . 
11 y a déjà toute une littératu- paysage. | oû écrivait Jules Sandeau, de 
se, feutré, et les conduit sûre- Après souper, la maman re-|re romanesque qui a exploité ces| }, en sera de même des aéro- ljeune seigneur. descendait de che-|./7 
au plus sensible. Ceux-ci! prend le sceptre. Les plus petits [élément récent d'émotion, et les | janes demain; tout uniment, l'a. | val à la première marche du per-| 
couchés, elle organise le travail|aéroplanes, dans quelques livres, |moureux prendra son biplan ou 
feuil. | P°UT les grands. Quelques ouvra-[ont servi des intrigues hasardeu- |son monoplan pour aller diner 
ges de couture pour les fillettes; |ses, Mais les voici au seuil du 
roman d'observation, 


1 leur est aisé de reprendre no- 
we coeur! Mais, il en est quille, les “pourquoi” jaillissent. 
vont tristement penchés, encapu- 
enonnés de demil comme ces pé- ‘ 
-‘switents du Midi. Leur pas glis-[naît son humble sujet. 


ment 


empoignent, déchirent et nous 
laissent prostrées. 

—Et mes feuillets? Mes 
lets qui contenaient la plus jo-}® ; 
lie chronique que j'eusse jamais |si l’on ne peut occuper les doigts 
écrite? | des garçons, on requiert leur bon- [entrer comme est entré l’automo-. 

Pousser la malchance. jusqu’à |ne volonté pour la lecture à hau-[bile. Il est aujourd’hui naturel 
ue plus se souvenir de la pre-|te voix. 
tuière ligne! Et n'avoir que 
quelques minutes pour découvrir 
un sujet! ‘1 "lest.de petites gâteries qui ne coû-| 


.. Mais, les revenañts sont 
faits d’une poussière que le moin- 
dre attouchement volatilise. C’est d’une gourmandise apyrê:ée sn 
doigts joints et reueillie' que Von |secret, le charme dé'icieux une 
[conversation facils'et eniauée, ‘\vol:et de les porter jusqu'à la | 


Une maîtresse de matson dou. [lune Mais nous savions en Tant Occasions véritables en Gçasques, mitaines, gants, pantalons, pardessus 
[cieuse du bien-être des siens fixe: [Ces récits, auxquels nous - refu-| 5% ù 
ra l'heure du souper à vne heure|#ions la valeur d’une ‘anticipa- 
tion, que tout cela restait une 


belle féerie sans plus. 


Une -montée de souvenirs. 
votre sollicitude, voici l'hiver, les |connés. 


une clarté lenveloppe, la sation pratique, rationnelle, delimagination vigoureuse, -qui de. l'eutomne et l'hiver. Prix régulier $ 2,50, à écouler à. $ 


reflexe les mains se ten-| 


la vie pour passer et re-| 


man fait servir une friandise, Il 


Qui a pu dérober ces puges?|tent que quelques sous et donnent. 


J’y songe! Menou, ma chatte] 
rousse, qui affectionne. se cares-| 
ser au soleil.sur ma table à écri-| 
re; Darky, peut-être, mon beau| 


placer de la tendresse à gros inté- 
rêts, 
Mamans, laïissez-moi plaider, au- 


Terreneuve, qui, dès sa prime|jourd’hui, pour les veiilées des pe 


enfance, manifesta un amour im-| 
modéré pour la littérature. ‘Que | petites natures que l'isolement 
de livres.il dévora! Il est bon del concentrerait. Mais, est-il néces- 
dire que son premier berceau, u- 
ne feuille de journal, influa ur 
son jeune cerveau. 

En désespoir de cause, je fais 


donc 
nou. 


langage de chien et de chat, cha- 
cun proteste de son innocence. | 
Et me voici avancée autant qu’-| 
auparavant. 

Les minutes passent. Une i- 
dée lumineuse m'éblouit: faire} 
sauter ma chronique. 

Pourquoi, à la même seconde, 
de certaines prunelles vert pâle nous commençons de nous y ha- 
que la contrariété fonce, me font-|bituer, nous n’en sommes plus 
[assez émerveillés peut-être. Cela] AGENTS DU CANADIAN NOTHERN 
saccomplit au milieu d'une agi- pour renseignements et ‘indicateurs, 


elles 


Monsieur le rédacteur en chef, 


c'est 


tits. ‘Faites épanouir en joie ces 


[saire de plaider cette cause? 
CORDON-ROSE. 


IL'AEROPLANE ET 
LE ROMAN 

Nous assistons à une heure ma- 

gnifique de notre destinée que 

Il'on-relatera plus tard, et ce ges- 

te, le plus hardi sans doute de 


l'homme dont resteront stupé- 
[faits les génération de l'avenir, 


comparaître Darky et Me- 
Et bien entendu, dans leur | 


changer de résolution? 


votre faute, :si je livreltation constante, dans -ÊEs .com- 


eee 


une. bonne somme de plaisir. C'est Cha 


C0 RDON . ROSE core les conséquences | e $ . | 
VGUAL VUE Ivulgarisation des aéroplanes et Nous avons encore des centaines d'occasions toutes. plus avantageuses 
. e—— nous ne pouvons préjuger des Fé- , - 
« , | “Mamans, il nous-faut organi. |volutions qu'ils vont apporter les “unes que les autres. | 
Aïje glissé ces pages Tee ser lesihonnes goirées d'hiver gue 
mes livres? mes -paperasses? J’en|jas petits aiment” ‘parce : ire j M | 

PP [le ; que lelsons dire jusqu'où nous serons L'UTAT Î =. 
tr’ouvre, en u n ls Re fes lire semble facile dans l'atwrs.|touché: dans nous-mêmes par ce on r6z y 
més depuis longtemps; J'EXQUNC| père tiède, qu’instinctivera:nt|mode de locomotion, : qui.semble 9 -f g. £ : er Î 

[leur jeune censibilité recher he, Iprêter à.notre nature un nouvetlhi . DOÛ VergSes d’étoffes lavables: zéphir, “gingham”, voile, -etc. 

Madame, toute fraiche en ‘2 lattribut, mais nous nous. sentto Prix réguliers de 15. à 85 cents. à. couler. à 40 cents Ja verge. 

te, vous qui n'avez encore que Lui |A un tournant de la. soute, prêts | 


[à environner de vos soins ct de|à découvrir des horizons insoup- ‘49 pair es de corsets blancs et gris, pour dames 


dans nos habitudes, 


: fsoirées intimes: tournant daasc-| En entrant dans nos moeurs 2 ns \ 
Quelle nostalgie troublante ra-[reux pour votre bonheur tont |l’'aéroplane entre du même coup 500 ver £es _de ‘flaneile rayée, . ‘86 pouces de large, article solide et très 
dan le roman: s’il est..un. . mode ‘chaud. Prix régulier 15 cents, la verge 10 cents. 
tre personnalité, [de notre vie. de demain, il.va de“ 
Cordon-Rose, direz-vous, «nrt venir le compagnon de nos:aven- 


|euses si une maman on uue jeune suite vertigineuse de ses héros à 
[femme n’y jetait l’étair jovenx | travers la terre et même hors de 


la terre, .rien n'était plus simplel “SOUÉIErS pour hommes, box calf, chevreau, etc. 
que de leur: laisser prendre ‘leur 


|que les personnages d'un récit | 
Un peu avant le coucher, la ma-| montent flans une 40. H.P. comme . 


S'adressgr eux . 


de ecttelhi . AUÉrE «magasin. 


Nous n° 


us gens avisés.en faisant vos achats maintenant. 


Prix régulier $ 1.50, à écouler à 50 cents. 


‘108 verges de toile (duck) noire très résistante 


1.50. 


au Chemises de travail pour hommes, étoffe très solide. 


‘Prix régulier $ 1.00, prix de vente 65 cents. 


Prix régulier $.5.00 à $.6.00,- Vendredi et Samedi $ 3.00 la paire. 


_paletots doublés ‘de peau de mouton, etc. 


D 
mam.ce n'est plus taquiner la chi-|autrefois dans un simple coupé, près un raid de deux cents kilo-| Gratuit pour vous ma soeur Gratuit pour vous et pour chacune de vos 
. _ . soeurs qui souffrent d'une maladie de lemme, 


et une bonne description des “A-|mètres en une heure et demie, 
cacias” à onze heures ne peutplus [tout enveloppé de toile et enca- 
se -passer de l'évocation des au-|chonné, sur la pelouse qui pré- 
tomobiles: elles font partie du [cède le château, comme, au temps 


Je suis une femme. 
Je connais les souffrances den femmes, 
J'ai trouvé le remêde. 

J'enverrai, gratuitement, mon traite. 
ment à 18 maison, avec des instructions 
détaillées, x toutes celles qui souffrent d 
une maladie de femme. Je désire faire 
connaitre ce traitement à toutes Îles fem- 
À mes; À vous, ma lectrice, à votre fille, vo- 
tre mère, ou votre soeur. Je désire vous 
euseigner comment vous guérir à la mai- 
son sans recourir aux soins d’un médecin 
Les hainmes ne peuvent pas comprendre 
les souffrances des femmes, Ce que, fem- 
mes, nous connaissous par expérience, 
nous le connaissons mieux qu'un médecin 
: Ë Je suis que mon traitement à la maison 
#5] | eut inoffensif er prucure une guérioon certaine à la Leuccorhé, epertes blanches 
ulcérations, déplacement ou chûte de la matrice, périodes douloureuses ou in- 
suffisantes, tumeurs utérines, tumeurs ou accroissement des ovaires; ainsi que 
douleurs dans la tête, pesanteur dans le dos ou dans les intestins, nervosité, 
mélancolio. douleurs de la colonne vertébrale, envies de pleurer, bouffées de 
chaleur, faiblesse particulière à notre sexe. 

Je désire vous envoyer un traitement complet de 10 jours, gratuitement, 
pour vous prouver que vous pouvez vous guérir à la maison, aiséinent, promp- 
tement et sûrement. Souvenez-vous que cela ne vous coûtera rien de faire l° 
essui de ce traitement; et si vouo désirez continuer cela vous coûtera seule- 
mont 12 cents par semaine, ou moins que 2 cents par jour. Cela ne contraire- 
ra en rien votre travail ou vos occupations. Envoyez moi simplement vos 
nom et adresse, dites-moi votre genre de souffrances, si vous le voulez, et je 
vous enverrai le traitement nécessaire dans votre cas. gratuitement et dis- 
crètement et par retour du courrier. Je vous enverrai aussi gratuitement mon 
livre SWomon’s we Medical Advisor" avec illustrations explicatives mon- 
trant pourquoi les femmes souffrent et comment elles peuvent aisément se 

érir à la maison. Chaque femme devrait savoir cela et l’apprendre pour el- 
e même: alors quand le médecin déclare: ‘Vous devez subir une opération’, 
Elles pourraient décider elles mêmes. Des milliers de femmes se sont guéries 
toutes seules avec mon traitement. Illes guérit toutes, jeunes et vieilles, Aux 
mères de jeunes filles j'enverrai avec explications détaillées un simple traite- 
ment qui guérira radicalement leo leuccorhées, menstrues irrégulières ou dou- 
loureuses des jeunes filles. La force et la santé résultent toujours de son us- 
age. 
Où que vous viviez, je puis vous référer à des dames de votre propre locali- 
té qui seront heureuses de vous fairo connaitre que la traitement à la maison 
uérit réellement les maladies des femmes et rend ces dernières fortes, vain 
antes et robustes. Envoyez moi simplement votre adresse et le traitemenl- 
ratuit de dix jours ainsi que mon livre vous seront expédiés immédiatementt 
HA | Écrives aujourd hui, car il se peut que vous ne revoyez plus cette offre. adresse. 
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de l'Ouest, Tiroir 98, 


Le chemin de fer de ta Baie d'Hudson 
et_ie rapport de M. BUUEr 


RES, 


Le dernier “livre bleu” publié 
par le ministère des chemins de 
ier canadiens contient un fort in- 
.t&icssant rapport de M. A. But- 
ler, ‘ugémieur-en-chef du minis- 
térx, eur le projet de construc- 
Uun de ia voie ierrée reant les 
rares de lOuest à la Baie 
d'aiuuson, | 

AU .mument où plus que ja- 
. Duus, célle gigantesque entrepri- 
sé Lällunuie dit couler des tiots 
d'encre dans là presse Canadien- 
Le, lé rapport de Ai, butier vient 
#& PULL puur covnbiruer Chez les 
leruuers de l'Ouest l’opinivn que 
da Luuveiie vuie terrée sera un 
lacicur iupulluut ue Prusperic 
pour eux, en même temps qu'elle 
Ccuairibuera dans une {arge luesu- 
re à reduubler l’activité conuuer- 
ciaie des centres tributaires. 

En dépit du jait que, selon 
toute vraisemblance, la question 
sera de nuuveau portée à La tri- 
Lule Ue id Vuäiuuité léutiädié, üu 
“cours de la session prochaine, on 
Peul Deaäliuvins avancer en tuute 
sureté que le projet a cessé d’é- 
re un article de programme poli- 
tique pour entrer dans la phase 
pratique de réalisation. 

M. Buuer affirme dans son 
Tapport que Îa région tributaire 
de la nouvelle voie ferrée—qu'il 
Silue à l'ouest d’une ligne 
tirée de Dauphin à Weyburn— 
est égale en surface aux Dakotas, 
au Mannesota, au Wisconsin, au 
Nebraska et à l’lowa, états ayant 
une population totale de 10 mil- 
lions avec une longueur approxi- 
mative de 50,000 milles de voies 
ferrées. , 

M. Butler prétend, non sans 
raison, 


ré” est au moins aussi fertile et 
susceptible d’un développement 
agricole semblable. 

Pas plus en cela que sous le 
rapport du trafic possible de la 
voie ferrée de la baie d'Hudson, 
le distingué expert ne saurait é- 
tre taxé d’exagération. 


L'une des statistiques, particu- 
lièrement intéressantes pour tous 
ceux qui s'intéressent à la pros- 
périté de la classe agricole, et 
celle relative à l’économie réali- 
sée sur le pri: de transport des 
céréales, 
| M. Butler estime un gain net 
| ide ÿ cents par minot de blé. Sur 
une expédition probable de 198, 
000,000 , de minots en 60 jours 
“de la récolte. à la fermeture de 
la la navigation. le gain total 
serait de $6.400.000! 
$6.400.000 versés au profit indi- 
viduel des producteurs au lieu 
d'aller s’entasser dans le coffre- 
fort de queïque puissante compa- 
gnie de fransport voilà, n'est-il 


que le territoire cana-, 
dien “mille carré pour mille car-! 


ne 


pas vrai, de quoi faire réfléchir 
ies adversaires du projet, s’il s’en 
trouve paimi les fermiers de 
l'Ouest ?. . 

Le coût de la construction d’u- 
ne telle ligne n’a pas encore été 
envisagé par M. Butler: En at- 
endant qu'il nous communique 
sun opiuun à ee sujet, qui ne 
saurait manquer d’élre accueillie 
avec grand intérêt on peut nuter, 
a titre documentaire, qu’une esti- 
mation récente de $15,UUU,UUU n'a 
päs rencontré de dementi formel 
uuns le cump de l'opposition au 
prujet. 

Cette somme a déjà été couver- 
te ampiement par le produit de la 
vente des terres tedéraies de 
1'UUEST spécialement aitecté à ce 
vut 

Un paragraphe fort intéressant 
egaement du rapport de M. But- 
er est celui qu'il consacre au 
“tralic de retour” des navires emm- 
piuyes à l'exportation du grain, 

M. Butler estime que ie char- 
yUn provenant des nues de Nou- 
velié-LCUSse trouverait UD illuen- 
se debouché dans FPOuest cçcana- 
uien, ‘ 

Grâce à l’économie du trans- 
port maritime, une tonne de cha- 
von amenée par la baie d'Hudson, 
de Hiäülliax a Saskatoun, revien- 
drait à environ ÿ3.15 dans cette 
dernière ville, 

Ce prix de revient d’une tonne 
de combustible de Nouvelle-Kcos- 
ve elant exactement celui d Ule 
tonne de charbon expédiée d’'Ed- 
inonton à Saskatoon, il résuite- 
rait forcément une baisse appré- 
ciable dans le prix du charbon 
fournit par les mines de l'Ouest. 

La valeur économique inesti- 
mäable de la voie ferrée de la 
baie d'Hudson incline fortement 
en faveur de la construction, de 
la possession et de l'exploitation 
par le gouvernement fédéral, 

On ne peut relever de divergen- 
ces d'opinion à ce sujet chez au- 
cun des journaux ralliés à cette 
magnifique conception. 

Le contrôle gouvernemental 
seul peut sauvegarder les inté- 
rêts des fermiers en rendant im- 
possibles les taux abusifs ou le 
despotisme, sous quelque forme 
que ce soit, d’une compagnie pri- 
vée. 

La ligne étant payée exclusi- 
sement par le produit de ia vente 
des terras de l'Ouest, qu’elle con- 
tribuera à mettre en valeur, on ne 
peut redouter de voir les finan- 
ces fédérales être engagées dans 
une entreprise hasardeuse, et 
d’ailleurs les manoeuvres de lon- 
gue main opérées par la Compa- 
gnie du C.N.R, pour obtenir le 
contrôle de cette ligne, expriment 
suffisamment l’assurance que ce 
sera, en même qu’une oeuvre £0- 
ciale, une entreprise financière 
avantageuse. 
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_ ETATS- UNIS & ET CANADA 
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| Ouverture des négociations commerciales 


SE 


Selon uue déciaration tarte 
pür fuon, Al Mieiuins, les neyu- 
UiuliUUS ConuNerCiUES, entre de 
Vulauuda el Les Atuls-Unis, demeu- 
LIVES & L'ÉLUE SLALIUNDAITE UEDULS 
st DriRIeMpS deltier ont éte re- 
prises salueli, à -Uttawa 


Lä ComuuisSSIONR americaine est: 


composee de M, lepper, lun 
ués Leprésenlants des Astats-U- 
is à da derniere CULLé- 
rence, Henry M,.kyut, ancien 
avocat  genéral actueilement 
Conseiller : d'Etat et J. G. 
a'oster, consul genéral des itats- 
UIuS à Ottawa . | 

La commission canadienne est 
colupusée de MM, Fielding et 
Patterson. 

Le texte officiel de la question 
mise à l’étude est “étude de l’a- 
mélioration des relations coim- 
merciales entre les Etats-Unis et 
le Canada.” | 

1l est peu aisé de définir avec 
quelque chance d’exactitude les 
propositions qui seront échangées 
au cours des premières conféren- 
ces. 

Les question relatives aux':mo- 
difications éventuelles à appor- 


ter aux tarifs douaniers seront 


évidemment discutées à  huis- 
clos et jusqu’à ce qu’un accord 
définitif ait été obtenu ou qu’une 
décision soit prise dans un sens 
ou dans un autre, on ne s'attend 
pas à ce que des déclarations 
précises soient faites par l’une ou 
l’autre des commissions. 


plusieurs anomalies dont la sup- 
pression mettrait notre comimer- 
ce sur une base meilleure et plus 
avantageuse, \ 

Pour les matières premières, 
par exemple, et pour les produits 
naturels, il est certain que des é- 
changes plus libres, ceraient 
évidemment avantageux aux con- 
sominateurs comme aux exporta- 
teurs, tant au Canada qu'aux E- 
tats-Unis et ce “sera là le prin- 
cipe général dont ’inspireront 
les négociations.” 

Ni d’un côté ni de l’autre il n’a 
été fait jusqu'ici de proposition 
détaillée. 

Jin réalité, la question tout en- 
üière est encore exactement au 
eine point. qu'au moment où 
MM. Mielding et Knox, le prin- 
temps dermer, ont échangé des 
uotes dans lesquelles ils décia- 
raient que la question d’un com- 
merce pius libie pourrait être a- 
vantageusement discutée à une 
date ultérieure, 

Le gouvernement du (Canada 
est pret à discuter courtoisement 
avec le gouvernement américain 
les propositions du président 
laft rejatives à d'amélioration 
réciproque du commerce des 
deux pays. 

On considère que les besoins 
des Etats-Unis et la situation 
économique avantageuse du Ca- 
nada, se rencontrent de telle 
facon qu'il en résultera un 


Li est probable toutefois que la arfangement commercial qui ne 


conférence ouverte samedi à Ot- 
tawa revêtera le caractère d’u- 
ne conversation générale où l’on 
examinera sur quels points parti- 
culiers du commerce entre les 
deux pays des échanges plus li- 
bres pourraient être obtenus a- 
vec avantage réciproque, sans 
nuire aux principes généraux qui 
sont à la base de la politique é- 
conomique et financière de l’un 
et de l'autre pays. 

Le gouvernement canadien n'a 
nulle intention de faire le sacri- 
fice de d’un quelconque des inté- 
rêts canadiens, 
en aucune façon la politique libé- 
rale de préférence à l’égard de Ja 
Grande Bretagne. Mais, en mé- 
me temps, on convient que la si- 
tuation économique actuelle ré- 
sultant du tarif douanier, 


LA REVUE DE LA 
SEMAINE 


L’immigration française au Ca- 


nada. 

La “Revue française de VE- 
:anger et des Colonies” publie, 
dans son numéro d’octobre, le ta- 
bleau suivant de l'immigration 
française au Canada. 

Immigration totale pour lan: 
uée 1909-1910, 1727 personnes 
(hommes 903; femmes 453; en- 
fants âgés de moins de quatorze 
ans 971). Cette immigration se 
répartit comme suit pour chaque 


province: 
Provinces maritimes . .. 265 
Québec .. ... ,. .. .. 703 


Ontario ,. .. .. ., .. .. 138 


Manitoba . .,. .. .. ,.. 244 
Saskatchewan .. .,. .. . 198 
Alberta .. .. .. .. ., 131 


Colombie Britannique ... 53 

La “Revue” fait remarquer qu’- 
en dépit de la propagande active 
faite en France par le bureau 
d'immigration canadien de Paris, 
“la France ne participe pas même 
pour un centième à l’imimigration 
étrangère du Canada, tandis” qu” 
elle envoie aux Etats-Unis, pays 
de race et de langue, dissembla- 
bles, un nombre bien plus élevé 
d'émigrants.” 

Il y a là une particularité dont 
les causes seraient fort longues à 
expliquer, 
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saurait être que profitable au 
Uanada. Ce serait donc une er- 
reur politique que de négliger 
cette occasion, 

il est probable qu’une nou- 
velle conférence aura lieu la ge- 
maine prochaine et, d'ici là, les 
propositions préliminaires, qui 
auront permis de tâter le terrain, 
seront discutées dans le sein des 
gouvernements respectifs, à Ot- 
fawa et à Washington. 

Plus tard, le secrétaire d'Etat, 
M. Knox, prendra personnelle- 


ni de diminuer Ment part aux conférences. 


1] est peu probable que l'on 
puisse arriver à une entente dé- 
linitive avant le nouvel an, et, 
de toute façon, l'accord, quand 
il sera établi, devra être soumis 


offre à la ratification du parlement. 


Celle qui nous semble la mieux 
fondée réside dans lPancienneté 
du courant d'immigration établi 
entre la France et les Etats-Unis. 

L'immigration française au Ca- 
nada est chose toute récente; il 
faut attendre plusieurs années a- 
vant de voir un plus grand nom- 
bre de paysans français se déraci- 
ner peu à peu de leur sol et pren- 
dre le chemin du Canada ou des 
leurs, personnellement connus, 
auront fondé un établissement 
prospère, 

Ainsi que l’expliquait excellem- 
ment Mare Sauvalle dans son ar- 
ticle sur l’émigration française, 
que nous publiions dans notre 
dernier numéro, cette émigration 
se rattache à des particularités 
ethniques qui la font différer to- 
talement de l’immigration des au- 
tres peuples européens. 
Prétendre la provoquer par les 
moyens employés pour attirer les 
colons allemands ou russes, est 
faire totalement fausse route et 
s'exposer à de durs mécomptes. 
L’immigration française au Ca- 
nada suivra une progression na- 
turelle à mesure que les colons é- 
tablis seront plus nombreux, 

La réclame organisée par le bu- 
reau d'immigration de Paris peut 
donner des résultats excellents en 
répandant une connaissance plus 
approfondie du pays, de ses res- 
sources, de ses avantages; malgré 


América” 


cela le gros du. contingent annuel |. 
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AS DES 


sera toujours recruté par la pro- 
pagande individuelle—la plus ef- 
ficace de toutes—faite par les 
colons établis dans le pays. 

Les journaux canadiens,qui font 
un grief à la propagande, faite 
par le gouvernement en France, 


de l’immigration restreinte qui 5 


nous vient des vieilles provinces 


françaises, font preuve d’une cou- |F° 


naissance imparfaite de la ques- 
tion. 


Le dernier “meeting” d’aviation 
à Belmont Park a causé des frois- 


sements tels, entre les concur- 
rents et les directeurs de l'‘“Aero 


Club of America,” que les avia- |}: 


teurs européens, à leur retour 
chez eux, demanderont que lon 
rejette l’affiliation de l’organisa- 


tion américaine à la Fédéra- # 


tion Internationale des aviateurs 
qui, de fait, contrôle tous les 
sports aériens dans le monde. 


Les griefs sont nombreux; on 
peut dire, même, qu’ils ont été 
coustants et aggravés tous les 
jours, au cours des épreuves. 

Les règles de lInternationale 
ont été, d’après la plupart des 
concurrents, volontairement et 
grossièrement ignoréess les con 


ditions étaient si subite- 
ment et si arbitrairement 
modifiées, que les avia- 


«eurs en étaient tout désorien- 
tés. Enfin. et nous en passons 
on se plaint amèrement de la 
facon dont on a organisé, non 
seulement Ja course autour de 
la statue de la Liberté, mais 
encore la grande épreuve pour 
la coupe Gordon-Bennett, dont 
White est sorti vainqueur, grâce 
à l’accident qui a failli 
la vie à Leblanc. 


Cette antipathie motivée des 


concurrents du Belmont Park |f 
sest violemment manifestée au |‘ 
lendemain du “meeting”, lorsque É: 


neur de d’Aéro-Club, préférant 
accepter linvitation de M. d, 
Armstrong Drexel, l’un de leurs 
co-concurrents., Celui-ci, d’ailleurs 
a bien compris quil ne lui 
restait, après cela, qu’une chose 
à faire: donner sa démission 
comme membre du club, Et il Pa 
faite, dans une lettre où il dit 
aux directeurs qu'ils manquent 
absolument de probité sportive! 

Comment se terminera ce 
grave conflit entre les conqué- 
rants de l'air? Nous le saurons 
1sque l’Internationale aura pau 
lé, 

Disons, en terminant, que les 
directeurs : de 
possèdent la plus 
grande partie des intérêts dans 
l'exploitation des machines 
Wright, et que l’espèce d’absolu- 
tisme dont ils sont ainsi inves. 
tis, en matière d’aviation, en A- 
mérique, n'est pas étrangère à la 


“ Hon. P. E. LESSARD 
à  Peasident 


coûter |E> 


lP“Aero Club of | 
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-en faisant une demande immé- 


Paroisse dr dei Est Edmonton Chaussures 


f] 
Alta sMeCie ad y? 
_Ruc Picard, Edmonton, Alta, 1e : 
Ciaques LPS 


Ce couvent n'est OUVérÉ que que sCanadian dE Rubbers”” 
depuis le mois de janvier, saule- 


ment et c’est déja un pensionnat 
trés florissant. 

Les dortoirs, qui semblaient 
amplement suffisants lors de la 


Chaussures de Feutre 


Souliers ‘‘Moca 155Îns" 


construction du couvent, devien- THE 
Sr can mieu AUES DICGREADY CO. 


cier leurs enfants d'une excel- 
lente instruction anglaise et 
francaise seront ils bien avisés 


LIMITED 
717 Troisième rue 
E DMONTON 


_ Vente en gros seulement 


diate, 
S'adresser à la 
Rev. Mere Superieure. |e 


A 


ERENS ms 


en SASHATCHEWAN 


Grande vente à réduction 


du Mara ler novembre au Lundi 14 novembre 


nous accordons une réAuCtiCN de 25 pe. sur 
le prix de nos chaussures et vêtements pour hommes 
et enfants, aussi que sur le prix des manteaux de drap 
pour dames et jeunes filles. 


AVIS spécial 


Deux comptoirs seront surchargés d'occasions 
extraordinaires choisies parmi les articles des 
autres rayons. 


GREEN & WBITAKER 


Le magasin de ia qualité 
. Fort SASKATCHEWAN 


{ 


Fr, G WRIGHT EUR CO. 
634 Deuxième rue EDMONTON 


Nous payons des prix élevés pour tous les envois 


de fourrures qui nous sont faits. 


Demandez notre liste de prix qui sera publiée au 


mois de novembre. 


Nous sommes en relations avec toutes les 


grandes maisons de fourrures du monde. 


ÿ  minons le meilleur 

CHARBON du district. 
Essayez notre maison pour votre È 
prochaine commande. | 


‘ Les expéditions par wagon sont 
promptement faites 


\ RITCHIE COAL Co. Lid. 


24 AVENUE JASPER ©. 
TÉLÉPHONE 


1EO. SAVARD 


Socrotaire 


À BOILEAU 


Dirocteur-Gorant 


ASSURANCES 


FINANCE! 


Ce théâtre s’est fait une règle de ne donner à sa nom- 


Décorez votre demeure avec une gerbe de 


248 AVE. JASPER Est 


breuse clientèle que les vues les plus attrayantes des chrysanthèmes | 
meilleures maisons cin ématographiques. 
Biograph ; Seligs Gaumont; Lux. WALTER RAMSAY a 
| FLEURISTE Argent à prêter 


| Si vous avez besoin d'une forme ou si vous désirez vendre quelque propriété 
venez nous voir ou écrivez-nous, 


* TELEPHONE 1492 


PRIX D'ENTREE 10 CENTS. 


“LE COURRIER DE L'OUESP 


ce terme. 


natite re et le fromage canadiens, £e 
Chr OmIqUE vendent souvent en Angleterre 
Agricole même à meilleur compte qu’au 

Canada? 


| A-tun oublié les périodes da 
glandes Crises pendant lesquelles 
| | lui iaisait Ver de Londres où de 
C'est une question qui intéres- | averipuul du weurre et du froma 
se tout le monde, depuis le spéet-|ée can5diens qu'on pouvait enco- 
lateur sans serupule, toujours à se revendre à Montreal à meilleur 
l'aftut d’un coup de bourse; de-| marché que lapprovisionnement 
puis le boursier organisant un |iocal? 
“corner” jusqu'au plus humble! La rage de l'exportation avait 
consommateur qui paie au jour |appauvri le marcné national à 
le juur le pan dont se nourris | el point que nuus en étions ré- 
Seul Lu et sa fanulie. [duits à importer à grands frais 
AUS L'ELLERUUNS pas faire iva j“0s Proples produns que nous 
Uu uruitt SUF 16 FUIS UE JUUE ie} 
pain de truiment dans J'aliuena- |[#eux d'exporter, 
11 ya trente ans, les Etats- 


LU UUIESUIqUE, Q'ENE UE que 
Unis produisaient  455,UUU,UUU 


LE PRIX DU ELE, 


üva d'aueréc purement cumner- | 
cal qui 8e pUse, pour l'heure, ele minots de blé, et ils en ex 


lu vou: Las l'etat actuel des! tient 150,UUU,UUU de minuts, 
choses, le gouvernement canadien | À cocte époque, qui aurait pu 
duii-11 iavorisel J'EXBDOXTALIUR ex . # 
Lurope du blé qui croit et mu: | prédire que dé pays exportateur, 
ut sur nos terres? Ne serait-u [us deviendrait pays importateur 
pus pius avantaveux puur lui delue blé? Ce phenvumène est bien 
tavuriser l'exportation aux Jétats- | près de se produire, cependant. 

Us? . _ | Que lagricuiteur canadien y 

Les États-Unis produisent du| ence un peu, 11 se rappellera 
bié eu quauties beaucoup pius| âtnn L ca pe 
conmiueranes que le Uanuda; un [Peutêtre l'époque. assez rappro- 
viunueut en deuxième heu—nu-| té où les prix du marché cuna- 
meualement après la kKussie— fuien étaient plus élevés que les 
sur la Liste des pays producteurs [prix d'exportation, 
de bié—mus 44 corsommation | 
locale absurbe presque en entier | 
la producuon du territoire na-| 
uouul. 1l est vrai que les Etats-| 
Luis expurtent du bié; mais ils | 
en importent aussi, et comme] 
pays exportateur ils sont surpas- | 
ses par nos provinces de l'Ouest | 
dont la moitié des produits passe M. le Rédacteur, 
par les ports américains. 

Les agriculteurs du Nord- 
Ouest canadien voudraient dé:-| 
montrer au gouvernement fédéral [nés l’occasion de se prononcer pu- 
que le blé se vend pius cher, dans | 
le Dakota-Nord, par exemple, qu” [plus grande conséquence, 


| Cette idée à l'air un pen bur. 
lesque, mais elle n’en est pas|ferme opinion. 
moins juste. fait-on que le beur- 


lavions tout d’abord cru avanta-{. 


portation? 11 a’ qu’une chose à | question ‘suivante: "Y “at-il réel. 
faire—ct c'est ce qui a été fait {lement 
aux Etats-Unis: qu’il contribue à | pour les Canadiens-français et 
la création d’un marché local— 
indigène, si on préfère employer 


ur drapeau notionai 


pour eux tout seuls, 

Telle n’est pasla vraie ques 
tion à résoudre en premier lieu, 
selon ma très humble mais très 


La vraie, la seule question à 
poser ne peut être que celle-ci: 

Ÿ'atil un drapeau spécial du 
Canada? Qui ou non? 

La réponse, pourvu qu’elle 
soit dans la note juste, apporte- 
ra la solution recherchée quant 
au drapeau des Canadiens-fran- 
çais. ns 
. Bi le Canada n’a pas encore, à 
proprement parler, sun drapeau 
säruculer, son signe distinctif, ji 


“Vanada n’én a pus, n6n plus, y 
compris le groupe des Yranco- 
‘Canadiens, le tout étant pius 


Ant que l’une quelconque de 
89 pm'ties. 


Mauss, Si, d'Un autre côté, l'on 
veut Lie lié EELUIUIE QU'A ÿ à 
vritiueul Ui lupeuu du Canada 
gt pour le Lüluuü el paruculitr, 
dé létulque, Saus hésiter, que ce 
urüpeuu, CEL CLeLUUPU  Hutiviiiu 
> AUpUSC HULL SEUIGILCNL à Ut 
aduuut, à UL ClAN, 4 Ule IaCUUU, 
a UL ball OU & UL £LUUpE ue 
VAUAUIELS, LIAIS & LUUS 65 Qu 
QeUS egdieluielil, AMUISLIUCIeHIELL, 
a LiUS AUX UUS QU'AUX autres, 
auis au ele Lille LUUr djés 
us Come pour 165 aucres, y 
CUS 168 Vanadieus-il'angals, 

Lu parlant 4usi, J'aitiriue, il 
ae SIUUIS, UR DrAHLCILE AUSCU- 
Lublé, UR priLUIDE AaUSUIU que les 
uitlérences d'urIgine où de reli- 
gluL L'aliecieut eu rien 
li ne peut, ii ue sauruit y avoir 


‘[qu'uu seul et mue diapeuu nu- 
, UUhäl pour les Uunudieus de tou- 


ie origine, de toute lapgue, de 
toute reugion. Je m'en tiens là. 
AO patrivtisme He Va pas au- 
uelà, ul eu deça. 

Je ue révolte à l’idée d’un dra- 


| Un peu d'espace dibre dans vos! PEAU pour un groupe et d’un dra- 
colonnes, s’il vous plaît, afin de|P®*t POUr UR ou PIUSIEUrS autres 
[fournir à l’un de vos fidèles abon- |#VupPEs de mes compatriotes, 


Mius qu'est-ce qu’un compatrio- 


vliquement sur un sujet de la te, me dewandera-ton peut-être? 


Eh! quoi de plus facile à défiñir? 


au Manitoba et dans les autres| On nous a'inventé, il y a quel- Le mot compatriote ne sert-il pas 


provinces de l'Ouest canadien. | 
Ün jour que le blé se vendait à [drapeau nouveau que ses auteurs, 
Cartwright, Man.— offirme-t-on, [sans mission ni mandat, ont tout 
—YL cents le minot, il £e ven- 
dait le même jour $1.02 à Hans- 
boro, N.D., c'est-à-dire à onze|diens-français. 
milles au sud de là frontière in- 
ternationale, C'était une diffé- 
rence de 12 à 13 cents au détri-| 
ment de l'agriculteur canadien. |puules. 
Les chiffres ci-dessus sont four-| Bref, 
nis par une délégation de culu-|autres ont réclamé; 
vateurs de l'Ouest venue à Outa- [n’ont encore rien dit. 
Wa pour rencontrer les ministres | 


|baissé la tête. Plusieurs se sont 


que temps déjà, une manière de à désigner les citoyens d’une mé- 


me patrie? 


Or, le Canada étant la patrie 


[de suite arboré, en disant: Ceci |commune de quelques millions de 
lest l’étendard national des Cana-{citoyens, cela ipso facto les rend 


tous compatriotes entre eux, d’oû 


A cette apparition, d’aucuns ont|qu’ils viennent, 


Qui osera nier formellement u- 


contentés d’un ‘haussement 1d’é- [ne vérité aussi simplement élé- 


mentaire? 


les uns ont acclamé, les] Mais, c’est la nier que de venir 
d’autres |me proposer, en ma qualité de Ca- 


nadien-français, un drapeau dif- 


La discordance des avis a natu-|férent de celui de mes concitoy- 


laut en inférer que le peuple du. 


rellement fait naître une vive dis-|ens d’une autre origine. Cela 
pute; dispute de mots plus cGul|revient à me dire contradictoire- 
moins sonores. ‘ ment que je ne suis pas le compa- 
traité de réciprocité commercia-| La controverse se poursuit tou-}triote de mes compatriotes, 
le, lis sembient à peu près ex-|jours et m'est pas près de s'étein-| Canadien-françnis, certes, pe le 
acts, car samedi dernier le biéfdre. suis de la tête aux pieds, et je 
No 1 du nord se vendait 51.04 1%| La chose intéressant au plus |suis bien fier de l'être; mais, tout 
à Minnéapolis, tandis qu'il était |haut degré tous les Canadiens, y|de même, je suis Canadien d’a- 
coté à Y4 3-4c à Winnipeg. [compris les Canadiens-français, | bord et avant tout. Et je ne souf- 
Mais qu'estce que cela veut [tous devraient être appelés, il me|frirai jamais qu’on m’impose un 
dire? | {semble, à signifier leur intention |symbole qui ait une autre signifi- 
‘ ET len cette matière, puisque nous &-|cation, | 
2e cultivateurs à $ POuest vons tous voix au chapitre. Nul au monde n’a le pouvoir 
pensent-ils qu'un traité de réci- Voièi donc la mienne. de me imposer, non plus, à 
procité leur donnerait accès à un] Un ami me posait um jour la] moins d’avoir juridiction pour 
marché où leur blé obtiendrait| : jii.:.1 + = 
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féderaux au sujet des mégocia- 
tiuns entamées avec les Atats-U- | 
lis en vue de la conclusion d’un | 
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Les rhumes sont guéris e 
l'organisme est fortifié, 


Quand vous êtes tout déprimé 
vous prenez facilement froid et 
votre rhume se prolonge. 

En prenant du 


Sirop MATHIEU 


| de Goudron et d’Huile de Foie de 
Morues 


non-soulement vous guérirez le ma- 
‘| laise local, mais vous fortifierez 
votre corps d’une façon permanente. 
Le goudron de hêtre contenu dans 

1 lo sirop est adoucissant et guérit, 
1 tandis que l’huile do foie de morue 
‘| stimule l'appétit et augmente le 
poids du corps et 82 vigueur. Lour 
combinaison donne un sirop qui est 
1 le meilleure remède connu pour les 
rhumes, | 

Quand il y a do la fièvre avec le 
rhume, il faut prendre des Poudres 
Norvines Mathieu. Elles coiment 
la fièvre et soulagent la douleur, 
Se vendent en boîtes de 16 poudres 
pour 25c. 

Gle 3. L MATINEU, SHERDROORE Qué. 
. Déponitairen pour l'Ouest Canadien: . | 


EY BROS. LARSON & COMPANY 
Winnigos — Edmonton — ‘ancouver — Saskatoon, 


minot? 1l serait dangereux d’en- 
tretenir une pareille illusion. | 

Le prix du blé se fixe à Lon-| 
dres, surtout, ét il est basé sur la 
demande du marché britannique. 
Le prix indigué plus haut, offert 
à Minnéapolis, était plus élevé 
que le prix d'exportation; il avait 
été établi à la suite de circonstan- 
ces locales qui avaient causé une 
sorte de disette temporaire et pro- 
voqué uné hausse anormale, 

Ce n'est pas tous les ans que 
les récoltes : manquent dans 
l'Ouest américain. 

Qu’adviendrait-il si le surplus 
d’une récolte extraordinaire dans 
l'Ouest canadien était admis en| 
franchise aux Etats-Unis? 

Les prix du marché de Minvéa- 
polis tomberaient tout de suite 
au niveau des prix d'exportation, 
et l’agriculteur canadien n'en | 
retirerait pas plus de profit 
qu’il n'en retire aujourd’hui de | 
ses récoltes. Seulement, les culti-| 
vateurs des Htats de l'Ouest} 
américain verraient baisser les| 
prix de leurs céréales au-dessous | 
des cotes normales pour Îles 
produits de même elaces, 

Lagriculteur canadien ‘désire.| 
til'obtenir pour ses produits un | 
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Strep Matlion 260. 


AN NE TE SE ESS SP 


TR ESS 


mo frapper d’ostracisue dans 
mon pays même, pour décréter 
qu'un Canadien-frangais doit être 
regardé comme un étranger dans 
ga propre patrie, 

ai y aurait aujourd’hui rébel- 
lion générale, chez les Canadiens- 
trapçuis contre tout gouverne- 


nent qui entreprendrait de les 


waiter en étrangers duns le Cana- 
da, dans leur pays natal. Mais 
que leur adviendra-t-il un jour, 
plus tard, ei eux-mêmes, les pre- 
muiers, prennent grand soin de 
vieu #affirier come étrangers, 
aux yeux de ious, en arborani, 
comme ieur -teudard national, un 
urapeau distinct de celui du Ca: 
uada ? - 
Un pourra avec raison leur dire: 
Lu l'as voulu, George Dandin. 

Ne me parlez pas d’une nation 
dans la nation, d’un État dans 
État. | 

Rendons à César ce qui appar 
tient à César. 

UN CANADIEN-FRANÇAIS. 
ne rt eé ET mmamnesmseeren- amie 


BCNNYVILLE, 


M. l'abbé Bonny revient en- 
chanté de son long voyage dont 
les résultats ont été très appré- 
ciables. Partout, il a été lobjet 
de nombreuses et sympathiques 
démonstrations là surtout où il 
curpte le plus d'amis; en toutes 
les sauoisses il à constaté la 
bonn: volonté et les convictions 
patriotiques et religieuses de l’à- 
me canadienne de nos vieilles pro- 
vinces, Uu certain nombre de 
familles ont voulu venir avec lui 
malyré la s&'2cn avancée, Toutes 
se sont jlavéss dans les villes de 
l'Alberta pour y passer J’hiver; 
au printemps l’immigration sera 
irès furte. 

Le Rév. Père Bonny a un très 
graud désir de retourner au Bas- 
Canada, il y est même décidé 
depuis :ongtemps. 

Madame, O Martel est égale- 
ment revenue de la Prov. de Qué- 
bec où elle a visité sa famille 
après avoir as-isté aux fêtes du 
Congrès Eucharistique, 


COMPAGNIE GENERALE 
TRANSATLANTIQUE 


Service Postal “Français à 
Grande Vitesse 


NEW-YORK HAVRE PARIS 

Par les Paquebots-Poste porteurs 

des Malles de France et des 

Etate-Unio. . 
Départs réguliers le jeudi à 19 

heuros. a.m. 

“La Lorraine” .. .. ,. Nov. 12 


“Caroline” ,, .. .. .. . Nov. 26 
“Lu Touraine” ., .. .,. . Nov. 24 


“Chicago” . .. ., .. .. Nov. 26 
“La Bretagne” .. .. .... Dec. 1 
“Niagara” .. .. .. .. .. Dec. 10 
“La Savoie” .. ... .. Dec. 8 
“La Gascogne” .. . Dec. 10 


Pour plus amples informations 
prière de g’adresear à 
M. RENE LEMARCHAND, au 
bureau de M. H. Milton Martin. 
agent. 24 Jacper ave. E., Ed. 
monton. 


Végreviile à St. Paul 
<< 
MM, Sigler et Richardçon, pro- 
priétaires de l'écurie “Vegreville 
Livery, Feed & Sales” dévcirent 


603 Jasper ©. 


1 Facilité de s’en servir 
2 Fonctionnement léger 
3 Longue durée 

4 Boauté du dessin 

5 Peu de vibration 

6 Fait un point parfait 


8 Roulement à billes 
$ Table très solide 
10 Rallonge ajustable 
11 Vitesse régulière 
12 Loquet automatique 


17 Coud très rapidement 
18 Coud à la perfection 


22 Fhénistorie on chêne 


26 Garantie de 10 ans 


RER Er 


pris ‘plus Glové quo le prix dl 


mme 


EN VENTE PARTOUT 


Lee 
a 


,. Éa 
EURE - vas 


Les cigarettes Sweet 
Caporal sont enve- 
loppées de papier de 
riz le plus pure. 


FUMEZ LES 


‘#La forme la plus pure sous laquelle 
le tabac peut être fumé.” | 


annoncer au publie que la voitu- 
re de poste de Végrevillo à fit. 
Paul des Métis part de Végrevillo 
chaque mardi, jeudi et samedi à 
8 heures du matin, et ar. 
rive à St. Paul des Métis lo mé. 

me jour à 6 heures du coir. 


vs 


HIQUEZ À 
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EDMONTON BOOK & STATION 


Ayant confié le soin de nos affaires À la 
“K. W. McKENZTE Co.” nous sommes actuellement 
associés avec MM. D. J. YOUN G & Co., et nous 
faisons affaires gous le nom] ci-dessus -au 


No. 251 Ave. Jasper Est. 


CRETE EMEA 


TE DURÉE ee PSI RTE ON AE 


Volci la liste de vingt-cinq des nombreux points de 
supériorité des machines à coudre vendues 


PAR LA COMPAGNIE 


| ASTLEY-JONES PIANO & ORGAN. 


ÉD T T 


7 Navotte se garnissant elle-même . 


13 Tiroir à serrure automatique 

14 Relachement automatiqus de la tension 
15 Conducteur automatique du fil 

16 Navette à mouvement alternatif 


_19 La plus robuste machine de famille 
20 Mise en place automatique de l'aiguille 
21 Dossin très élégant des forrures 


23 Soulèvomont automatique | 
24 La moilloure ot la plus ancierne machine du 


PLE 
| 


toujours exquis et pur 


Résumé dos Rôglomonto concernant fes 
Homostoade du Nord-Onest 
Canadico 


Touto porsonno 50 trouvant lo sen 
chef d’uno fomillo, eu tout homme ‘gé 
de plus do dix-huit ons, pout prendre 


comme homestend un quart do snoction 
dec torreo du gouvornomont dons ls Me- 
nitoba, la Saskatchowon où t’Alborte, 


FABRIQUE PAR LA 
ROCK CITY TOBACCO CO 


QUEBEC MONTREAL Lo domandour doit compsraftro por. 
_ |eonnollomont À l'agonco ou à ln aous- 
© | agonco dou torrea du district. Uno on- 


tréo do homoestend peut tro faite por 

procuration, ooug certaiiten conditiono, 

par le père, la mère, le fils, ls fillo, lo 

frère ou la coeur du domandeur. 
Devoles.—Au moins un séjour do six 

mois chaquo année our ls terrain et ja 

| mise en culture do celui-ci durent un 
terme de trois ans. - 


EDMONTON 


Un possossour da homestead peut vi. 
vre dans un royon de @ milles de son 
M |nomestend, sur une ferme de pas moins 


le 80 acren possédée et occupée par lui, 
ou possédéoe par aon père, :a mère, son 
file, sa fille, son frère ou sa soeur. 

En certains districts un hon.esteader 
{peut prondre en préemption un home 
à |stead dans le voisinage du sien. Le pris 
d'achat en est do $3.0U l'acre et les de: 
voire cont log ouivanta: résidence sur 
‘un on l'autre homestend de six mois 
A | ‘haquo onnéo pandont six ans, à dhter 
Ë |'le l’ontréo du homestoad, ot culturo eur 
11 6 homortood do préomption do 60 acres 
Si Un homostendor qui a utilisé con droit 
1|de homostond ot no pout achotor do 
homostond do préomption dans con 
district, pouè on achotor un feno cor. 
faine dictricts oux conditions suivantes: 

Prix G8.C9 l'asro. Dovoises Résiden. 
ce do aix mois choquo anndo pondont à 
ans; ceulturo de CO ocros où ‘construe. 
F [tion d'uno moisson d’uno. volour de SE09. 
& | COHARDON.—Lo droit d'exploitation 
Hi | d’uno raino do ch:rbon peut être obte- 
Ë | nu pour un torme do vingt ot un ans, 
f | renouvelable, D raison d'un paiement 
4 |annuol do @1.00 par ocre; en aucun 
cae uno ourface do plus de 2590 acros 
pouvant Otro lonés 8 un mômoindividu 
fiouë uno compagnic. Un droit royal 
M ideË conts par tonno cer perçu our 
ditout charbon vondable cntraië d'une 
5 lnlme. 


de la plus forte étoffe à la 
soie la plus légère 


WW. W. CORY, 
Député ininisiro de l'intérienx. 
N.B:.—Ls publication non autoriclo de 


(Canada 
sescmmmmguete ennoncs no ecra pra payée 
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LE MAGASIN 
FRANÇAIS 


129 AVENUE QUEEN 
EDMONTON 
En faco du marché, 
4 —— 
Le meilleur moyen de vous & 
xempter de l’ouvrage e nlavant le 
Mesdames, 


linge blanc et de couleur qui ne 
change pas sang avoir à le frot- 
ter, ni our la planche à laver ni 
autrement, ni le pascer dans la 


machine à laver, ani à vous servie 
de chlorure de chaux, qui brule 


beaucoup le linge, est d'essayer 
NOTRE POUDRE A LAVER. 


ELECTRIQUE 


M. DENIS 


Avis de vente aux 
enchères publiques : 


Nous donnons avic que lo Samed 
19ème jour de Novembre. à 2 heure 
de l'apres-midi, on procèdere, aux écu 
ries Richeliou, Edmonton, Alta., à le 
vonte eux enchères publiques, sous 
l'autorité de l'ordonnance dec tenan- 
ciers d'écuries de louage, d’un chovel 
bai clair; avec pattes de derrière blan- 
ches, marque blanche sur le museau et 
étoile blanche sur le front, poids appro- 
æimatif 900 livres, marque S-—1, pro- 
priétaire inconnu, ladite vonte étent 
faite pour couvrir leo frais d'ontretion 
de ce cheval depuis le 2 septembre 
1910, frais se montant à $10.09 


JOSEPH POMERLEAU, 


2, 9. 8. N. vendour, 


A VENDRE, un engin à gago- 


lino do 6 H.P., marque Gode, re 


froidissour à air, scie cb courroie. 
Etat nouf. 


conditions au coin de la Troisième 
ruo et do l’avonue 


Athabasca, à Îa 


F'adroscer pour Îles 


Lu 


| LES AEROPLANES EN MER. 


:‘cevoir des aéroplanes ef aménagé mes sur lesquelles l’aéroplane bord des navires de guerre, mais 
de telle manière que le lancement | 


Ë : © Nous émettons des licenses de meriages 


# 


41% 


son opinion qui est conforme à 


dans les airs. 
Il y a quelque ‘temps, l’attaché [celle du gouvernement français. 
naval américain à Paris s'était) Ce navire servira d’arsenal pour 


de ces nouveaux engins de guerre, 

soit une chose facile par -temps 
Paris, 8 — La France est la |calme. 

première nation qui fera construi-| Le pont principal sera muni à 

re un navire spécial destiné à re-|l’avant et à l’arrière de plate-for- 


déclaré en faveur d’une installa- 
tion spéciale pour aéroplanes à 


aéroplanes; en outre il sera muni 
des appareils et outils nécessaires 
pour effectuer les réparations des 
tout récemment il avait modifié machines volantes. : 


pourra rouler et s'élever ensuite 


ete te ie 


SR SOU EPA 


_ du SAMEDI 12 NOVEMBRE au 19 NOVEMBRE 1910 


Un grand nombre de personnes s'intéressent à cette vente, l'expérience 
leur enseigne en effet que notre vente annuelle d'automne est l’une des 
meilleures occasions pour elles de faire leurs achats d'hiver, 


“Isabelle”’, zibeline, chèvre du Thibet, ‘Electric 
seal”, mouton gris, Rat, oppossum, astrakan, etc. | 


Manteaux doublés de fourrure pour 
dames 


Drap noir, col et revers en zibeline de Colombie, dou- | Réduction spéciale de 10 pc. : 
blure en fourrure de rat choisie. 


Article vendu régulièrement $ 75.00 
Prix de vente $ 55.00 


sur toutes les fourrures de notre assortiment, dont il 
n’est pas fait mention ici. 
Réduction spéciale de 20 pc. 


sur tous nos manteaux pour enfants, durant notre 
vente de novembre. 


Manteaux doublés de fourrure, 


Col et revers en renard Isabelle ; longueur 52 pouces; 
article de très bonne qualité 
Prix régulier # 110.00 


Liquidation de nos manteaux de drap 
Prix de vente $ 85.00 


pour dames. 


Nous avons encore un grand choix de manteaux de 
drap pour dames; forme demi ajustée. Couieurs 
ncire, bleue, brune, verte, taupe et grise. 


Manteaux doublés en fourrure, 


* Drap noir, brun, vert et bleu; longueur 50 pouces ; 
col et revers en martre d’alaska. 

Article vendu régulièrement $ 100.00 

Prix d'écoulement $ 75.00 


Hâtez-vous de venir si vous désirez profiter de cette 
occasion sans pareille : 


Manteaux de $ 10.00 
12.00 : 
15.00 
18.00 
20.00 
22.00 


pour $ S.45 
10.25 
12.75 $ 
15.00 
16.00 
17.00 


Fourrures pour dames, 


Réductions spéciales durant notre vente de novembre. 
Nous avons également nn assortiment considérable de 
fourrures pour bébés, garçonnets et fillettes. Modèles 
les plus nouveaux ; martre, mouton de Perse, renard 


| ways, Vingt-et Unième ru, 
| rue etavenue Alberta, Magisie fun 
[1112 avenue Jusper PE ii 
EE |Chas. Hall, coin de la Septitise si, 


"Souvenez-vous de la date d'ouverture de la vente: 


SAMEDI 12 NOVEMBRE, cloture SAMEDI 19 NOVEMBRE. 


Se 


MAGASIN A RAYONS | | Ë 


270-76 Avenue Jasper ouest. 


. B. ROBERTS 


Hi 


CHAMBRES TRÈS CONFORTABLES 
VIN S et LIQUEURS DE MARQUE SUPERIEURE 


EXCELLENTE CUISINE 


: —#" OCCASION SPECIALE | 


= co $ 30,000 de montres, bijouterie etc. à vendre 
LA FLEGHE FRERE aux enchères publiques durant les quelques semaines 


OFFICE et ateliers 118 Jasper Ouest suivantes 

et EPSTEIN & POLSKY 
542 Première rue JOAILLIERS 
Réparations de montres 


219 Ave Jasner : E. EDMONTON, ALTA. 


VEGREVILLE (ALTA) 
HOTEL ALBERT A | Hotel de premier ordre 
VEGREVILLE, ALTA. sous tous iles 
A proximité de la gare du C. N. R. l CHAURRA GR Là VAPEUR 
SALLE DE BILLARD | < 


Propriétaire 


PRET 


Téléphone 2426 


_Tailleurs de Premier ordre 15 années d'expérience dans les meilleures 
maisons des Etats de 1, Est, 


SPECIALITE 
Uniformes d'officiers 
Toujours en réserve un choix important d'étoffes inrportées. 


Eur PTS a ER LS 


N'OUBLIEZ PAS 


que nous sommes toujours prêts à vous faire connaitre nos bas prix 
pour toutes sortes de bois de construction, lattes, bardeaux et chaque 
chose nécessaire pour l'édification d’une maison, Venez à nos cours 
examiner nos entrepôts avant de vous décider à construire. Nous 
croyons pouvoir vous donner satisfaction | 


De Fee FRASER CO; LIMITED 


201 AVENUE NAMAYO, EDMONTON 
Télévhones : Cours et Bureaux 1630, Cours et Scieries 2038 


ÿ 


Telephone 1747 


La plus ancienne maison d’Alberta 


É 
4 


Joailliers et Horlogere experts 


3208 Ave. dasver Est 
Edmonten 


MAGASIN GENERAL : 
vente en gros et en détail 


Nous achetons. tous les produits de ferme ainsi que les fourrures et les peaux vertes 
| NOUS SOLLICITONS VOTRE VISITE 
EUGENE GUERTIN, GERANT 


RSS 


@ 


22000060900000002806200 


M veaux de la Cie Luglewou.s : 


a Mercantile, coin de la Que: 
Jet de l'avenue Jaxper, Ma: 


courRIER DE L'OUEST JEUDI, 10 NOVEMBRE, 1910. 


Lotilité. des services des s are | 


planes pour les opérations nava- 


les est incontestuble; ces nouvel-| . 


lesmachines, grâce à leurs moyens 
d'action, peuvent renseigner dans 
un laps de temps relativement 
court le commandant d’une esca- 
dre de la valeur et de limportan- 


ce d’une escadre ennemie, 


En temps de guerre, il est in- 


| contestable que laéroplane sera 
Éllun précieux auxiliaire pour Îles 
KA] commandants d’escadre, 


66e 6006 26600666 6068 


Prêts 87 


Sur fermes en cuiture 


l'ermes avantageux, mininum de à 
pénses, Pas de commiskion, Prompt 
attention. Ecrivez 


CREDIT- FONCIER F-G 


EDMONTON 
G. H.GOWAN Gérant provincial 


Intérêt 
n'excédant 
jamais 


Agents responsables demandés dans 
ous les districts où il n'y en a pus. 


88 660606860060600606 8660 


6666 esee cave oo ocose œe 


il 


— 


Post Office Café 


Toujours ‘‘at home” 
212 Ave. Jasper Est. 
Lunch tres élégant pour hommes d'af- 
fairee, servi à des prix populuires. 
Beau comptoir pour service rapide, 
Tables spéciales pour dames, 
Musique durant l'heure du lunch 
l'après midi et le soir. Grème à la 
glace, 
SANTIS & CONSTANT 


- Propriétaires 


Liste des électeurs prise i£ : 


Avis publie est par les priuices tur 


né que.ia liste des électeu) : de ia vilh 
ES |d'Edinonton a été compile #v fapri 
ES mée et que des exemplai es du ati 
#4 ont été aftichés aux endroits suitunt- 
. Hôtel de ville, Bureau de Liste, Pi 


, us 
rue Park, Salle d'attente des (un 
WU: "ie QUE 


ouert, ds 


de l'avenue Jasper, Magasin Coin 


& Moore, 50 avenue Jaspe: ] FE 


: {caillerie Ross Bros, SH avenue se 
à | Est, W. D. Junes & Son, 85 Pin 
à [rue, Magasin Edmond Liernen. {! 
nue"Saskatchewan (Ross Flatss, a 
és [sin F. W, Speer & Co. , 
Éé |chard (Fraser Fiats), "Maures 


208 # 


Eud, Boulevard Norwood, Drogucrie !} 


| Armstrong, 437 avenue Namayo, Ma-! 


gasin Speer, 875 Quatrième rue, Maga- 
sin Noble, 1036 Troisième rue, Magasin 


à | Lovatt Bros., 1019 avenne Jasper Est. 


La liste des électeurs pour l'année 


4 | courante prévoit 4 divisions électorales 


avec un bureau et une annexe dans 


“ chaque, soit 8 bureaux de vote en tont, 


La division électorale No. 1 comprend 
la partie située à l'ouest de la Neu- 
vième rue. La division No. 2, la partie 


LS située entre la Première et la Neuviè- 


me rueet le lot de rivière No. 4. La 


A division No. 3 la partie située à l’est 
Ê de Ja Première rue et au-sud de la rue 
A Clark sauf le lot de rivière No. 4, La 


division No. 4, la partie située À l’est 
de la Première rue et au uord de la 


- rue Clark, 


Toutes réclamations devront être 


Li présentées à l’évaluateur avant midi le 


15 novembre 1910. 


EXCURSIONS 


ï VERS 


L'EST CANADIEN! 


Billets en vente à quotidiennement, à ( 
partir du fer décembre 1910 pour toutes 
es gares d’Ontario, de Québec du 


le 


Validité de trois mois pour le retour. 


PAR LE 
GRAND. TRONC G PACIFIQUE 


Nouvenu #Hrunswicl et de 
Nouvelle-Ecosse. . 


Facutité d'extension de temps. 


Excursions de décembre 


VERS 


L'EST CANADIEN 


ONTARIO, QUEBEC et les pro- 
* vinces maritimes) 


à. 
prix très bas 


Billets de paquebot pour tous] Billets de première classe; arrêts faenl- 


de route, Validité do 


tutif cours — | 
Ls ports DEnrope par toutes QE nois pour le retour. | 


les fignes. 
En vente du I nov. au 31 dée. i910. 


Retenez votre billet dès à présent si vous 


avez l'intention de partir avant Noël, 


ments à 


EDMONTON, Alta. 


Billets en vente à toutes les gares. 
CHOIX DE ROUTES. 


S'adresser pour plus amples renseigne- Billets en vente du di novem- 


J. F. PHILP, 
Agent des vovageurs 
158 Aventie Jasper Æ. EDMONTON\| 
. Téléphone 4057 


bre au 31 décembre 1910 
._ pour l’Europe. 


S'adresser à. 

WW. ©. DODDS, 

City Pas’g. & Tkt. Agt. C. N. Ry. 
115 Avenue Jasper East. 

. Téléphone 1713. 


Les poëles vendus il y 
‘a dix ans sont notre 
1 meilleure recomman- 
3dation pour en vendre 
d'autres aujourd'hui. 


Lorsque vous achetez un poêle “Monarch Malleable” vous vous 
assurez un excellent poêle qui durera au moins dix ans et fera un 
service parfait durant tout ce temps. Voici le moment de songer à 


d'hiver et de semunir d’un bon poêle. 


de poêles pour bois ou ‘charbon. 


Nous avons le plus grand choix 


GSOMMERVILLE HARDWARE Co. Ltd. 


PREMIERE RUE au nord de l'avenue Jasper 


EDMONTON 


‘a 
; 


| 


Les commissaires de la ville siège-|' 


@ |ront en cour de révision pour la révisi- 
Mlon de la liste des électeurs le mardi |) 


15ème jour de novembre 1910 à 8 h. du 


: soir. Les formules de réclamations peu- 
4 | veut être vues sur la deuxième page de 


la liste des électeurs et des blancs de 


__…. réclamations peuv ent être obtenus à er 


bureau, 


D. M. McMILILAN, 
Evalusteur de Ja ville. 


Edmonton, 5 novembre 1910, 


C ONTRAT DE MALLE 


Des soumissions cachetées, adres- 
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sées cu Maitre de Poste Général, seront |} 


reçues à Ottawa jusqu'à midi le ven- 
dredi 2 décembre 1910 pour le trans- 
port des malles de sa Majesté, solon un 
contrat proposé de quatre ans, trois 
fois par semaine dans chaque sens, 
entre le Lac Ste-Anneet Wabamun. 

Ce service commencera au bon plai- 
sir du Muitre de Poste Général, 

Des avis imprimés contenant de plus 


E | amples informations, quant au contrat 
à | proposé, peuvent être vus et des formes 


de soumission obtenues aux bureaux 


A! de poste du Lac Ste-Anne et de Wabn. 


mun et au bureau de l'inspecteur des 
Bureaux de Poste, 
Bureau de l'inspecteur des 
Bureaux de poste 
A. W. CAIRNS 
Inspecteur de, Bureaux 
de poste 


1 EDMONTON, ALTA., 21 octobre 1910, 


_ BANQUE 


gne, 


sans aucun délai, 


Les fournaises 
“VICTOR” 
brûlent du charbon 

ou du bois. 


C’est un poêle élé- 


gant et de bonne fa- 
brication, en acier 
résistant, partie su- 
périeure très artisti- 
que, porte et garni- 
tures en fer poli so- 
lide. 


No. 11  $ 6.00 
13 2.90 
15 9.65 
17 13.00 
19 17.75 


Venez voir cette fournaise \Ÿ: 
avant de faire l'acquisition A\ 


d’une autre. 


77 MAGASIN À RAYONS 


Coin de l’avenue Jasper et de 
la Seconde rue (Telephone 1121) 


Fournaises “VICTOR” 


F, COMPANY 
ptasd ee 


RAYON DE LA QUINCAILLERIE 


(PRENEZ L’ASCENCEFUR) 


BUREAUX : Coin Jasper et 3ème, Rue. 


EDMONTON, ALTA. 


CarrraL Auronist $4,000, 000 CariTaL PAYÉ 82,500, 000 RÉSERVE &, 800, 000 


Escompte les billets de commerce. 
Alloue l'intérêt, au plus haut taux courant, sur les dépôts de 81. et plus faits au Dépasteent d'Epus 
Tous dépôts peuvent être retirés à volonté, sans avis, ‘ 
Vend des ‘“ Money Orders” et des traites sur les pays étrangers, UT 
Enñet des Mandats de Voyage et des Lettres de Crédit Circulaires, pour les voyageurs, payables par ses 
Correspondants dans toutes les parties du monde, Ces Mandats et Lettres.de Crédit Ciroulai- - 
res sont émis directement par la succursale d'Edmonton, et peuvent être livrés sur. demande, , 


| ALEX LUIORT, Gérant. : 


